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L'intérêt de tout cinématographiste 


est de s'adresser directement pour 
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MM. les Editeurs, Arenté . Loneurs AU 
| peuvent facilement reconnaître notre pellicule en vérifiant 
la marque EASTMAN -KODAK imprimée en marge du film 
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Vous le savez, Directeurs! 
Jamais SUTTO n'a exagéré 
Aussi, il faut le croire quand il vous affirme que... 
c'est le VRAI 
le SEUL 


l’'INIMITABLE 


SERLUUA 


qu'il va vous présenter le 10 DÉCEMBRE prochain | 
dans ses AVENTURES POLICIÈRES en # Épisodes 


qui attireront 


tout le monde dans votre Etablissement 


pendant 4 semaines, 


alors que vos Concurrents, 
qui n'auront pas ce Fil, 


se brosseront 
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Assez de Restrictions. DO TRAVAIL 


(Par Ch. LE FRAPER) 


« Faute de charbon, les dancings et cours de 

danse ont été fermés le 26 novembre, par ordonnance 
du Préfet de Police ». 
_ Cette brève information, qui n'a sans doute 
attiré l'attention du public, est pour les prévoyants 
pleine de menaces. Ainsi, l'ère des restrictions n’est 
pas terminée. Les multiples crises dont nous souffrons 
depuis la fin de la ‘guerre, 6 ironie des événements! 
au lieu de s’atténuer s’aggravent chaque jour un peu 
plus. Pour remédier à la pénurie du charbon, on sup- 
prime les foyers où il brüle. On réalise ainsi d'illusoi- 
res économies, singulière politique de l’autruche qui, 
Pour fuir un danger, cache sa tête derrière un fétu, 
laissant son corps énorme exposé aux coups: 

Est-il encore des gens assez simples pour être dupes 


pas 


de semblables comédies? On a réglementé l'éclairage. 


Demain, on trouvera sans doute que les salles de spec- 
inutiles 


tacles et les cinémas sont des consommateurs Inu 
de combustible. Qui sait si on ne les obligera pas aussi 
à fermer leurs portes complètement, comme de sim- 
ples dancings. 

Déjà, les usines de la banlieue, en partie privées de 
force électro-motrice, éteignent successivement leurs 
feux. La production baisse encore et par répercussion, 
le change fait un nouveau bond vers la hausse. Le 
chômage s’accentue et menace de prendre des pro- 
Portions alarmantes. Une crise de paupérisme sans 


Précédent est imminente. 


Et quelle est la cause de ce bouleversement contre 
lequel les pouvoirs publics sont impuissants ? Mais 
tout simplement cette fatale journée de huit heures 
qu'un Parlement aveuli a institué sans réflexion, dans 
le seul souci de rechercher une problématique popu- 
larité et de prolonger son règne de quelques semaines. 

Les Sociétés sont en effet fondées sur le travail. 
Le jour où le travail fait défaut, la Société se dis- 
loque, tout s'effondre comme un édifice orgueilleux 
dont une catastrophe vient de saper les fondations. 
Quatorze millions d'hommes sont tombés sur les 
champs de bataille. Il n’est pas du domaine du possi- 
ble de combler du jour au lendemain un semblable 
déficit. Les plus vibrants discours ne créent pas la vie. 

Sitôt le dernier coup de canon parti, il eût fallu 
que les survivants s’attellent à la besogne de recons- 
bitution, sans une heure de répit. Il eût fallu avoir 
l'énergie de leur imposer cette obligation, coûte que 
coûte, et nous aurions gagné la paix après avoir gagné 
la guerre. 

Au contraire, une vague de paresse à déferlé sur 
le monde et cette vague, dont le flot ondule encore 
autour de nous, a tout submergé sous sa masse pro- 
fonde. 

Les grèves ont succédé aux grèves. Des millions 


d'heures ont été gaspillées. Des chantiers, des usines 
Le temps a achevé de dé- 


sont restés sans ouvriers. 
s cinq années d’aban- 


truire ce qui tenait encore aprè 
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don: les lignes de chemin de fer sont hors de service, 
les rares trains qui circulent déraillent successivement, 
les catastrophes s’additionnent, le coût de la vie aug- 
mente et que trouve-t-on pour remettre tout d'aplomb: 
des restrictions, toujours des restrictions dont l’appli- 
cation, à tort et à travers, achève l’œuvre de destruc- 
tion générale. 

Mais que faire alors? Connect sortir de cette im- 
passe ? 

ÏIl n’y a qu'une solution : le travail, s’il en est 
encore temps, le travail pour tous, la mobilisation 
volontaire de toutes les forces de la nation. 

Que les meneurs des Syndicats, qui ont à supporter 
la responsabilité des faits regrettables. qui nous ont 
amené à deux pas de la faillite, se frappent la poi- 
trine. Ils ont été de mauvais bergers. Chacun aujour- 
d’hui le reconnaît. Ils ont perdu toute confiance pour 
avoir voulu trop obtenir; ils ont surtout montré quel 
rôle néfaste ils étaient capables de jouer contre la 
sécurité publique. Le pays s’est exprimé clairement 
à ce sujet. La dernière consultation électorale est très 
significative. 

On a voté pour l'ordre et le travail. Mais il faut 
maintenant en venir aux actes et passer carrément dr 
bon côté de la barricade. C’est là que nous attendons 
les bons artisans de la Paix universelle, ceux qui ont 
vaincu le boche et ont l’ardent désir d’abattre le mau- 
vais génie qui sabote notre destinée. 

CHARLES LE FRAPER. 


RECENSEMENT 
des Cinémas Français et des Villes dépourvues 


de Cinémas 
(22 Liste) 


EURE 
BEAUMONT-LE-ROGER. — 144 kil. de Paris, 
2:092 habitants. Electricité. — Îl existe un établissement 


cinématographique: le Théâtre-Cinéma-Orchestre, Direc- 
teur, M. Fessé. Cet établissement est suffisant. 

BERNAY. — 159 kil. de Paris, 7.883 habitants. 
Gaz, électricité. —— Il existe deux cinémas dont les Direc- 
teurs sont: M. Gosselin, au Théâtre Municipal et M. Pons, 
rue Thiers. Il est peu probable qu’un troisième établissement 
puisse prospérer. 

BEUZEVILLE. — 184 kil. de Paris, 2.562. habi- 
tants. Electricité. — Il existe un Cinéma ambulant, Direc- 
teur M. Philippe. Cet établissement paraît faire des affaires. 
On pourrait envisager l’éventualité d’une installation à poste 
fixe. 


BRETEUIL. — 132 kil. de Paris, 2.278 habitants: 
Gaz, électricité. — Il n'existe aucun établissement cinéma: 
tographique. Des Cinémas de passage donnent des repré’ 
sentations assez suivies. Un établissement à demeure, ouveït 
deux ou trois fois par semaine, ferait sans doute des affaires: 


BRIONNE. — 160 kil. de Paris, 3.272 habitants: 
Gaz. Il existe un établissement cinématographique: le Pa: 
triote-Cinéma installé dans la Salle des Fêtes. Un autre éta: 
blissement n'aurait pas beaucoup de chance de succès. 


CONCHES. —— 126 kil. de Paris, 2.396 habitants: 
Gaz, électricité. — Il existe un Cinéma, Directeur M. À: 
Boissel. Cét établissement est largement suffisant. 

EVREUX. — 108 kil. de Paris, 18.957 habitants: 
Gaz, électricité. -— Il existe deux établissements cinémato- 


graphiques: le Cinérna Victor-Hugo, rue Victor-Hugo, 51; 
Directeurs MM. Schmidt et le Cinéma- Théâtre, Directeur 
M. Baret. 

EZY. — 89 kil. de Paris, 1.816 habtiants. Le Cinéma 
Bayard donne chaque semaine des représentations qui sont 
de moins en moins suivies. Cet établissement ne compte pas 
continuer son exploitation. 

GAILLON. — 94 kil. de Paris, 2.612 habitants. Gaz: 
__ Un Cinéma doit ouvrir incessamment dans la Salle de 
Théâtre, sous la direction de M. Chambon, Directeur du 
Cinéma de Vernon. 

GISORS. — 69 kil. de Paris, 5.508 habitants. Elec- 
tricité. — Il existe un établissement cinématographique: le 
Modern-Cinéma, Directeur M. Danjou. Ce Cinéma paraît 
suffisant. ; 

LOUVIERS. — 115 kil. de Paris, 10.209 habitants: 
Gaz, électricité. — Il existe deux Cinémas dont les Direc- 
teurs sont: M. Béquet, au Théâtre de la Ville et M. Peig 
rue du Bal-Champêtre. Il est peu probable qu'un autre éta- 
blissement puisse prospérer. 

LE NEUBOURG. — 132 kil. de Paris, 2.587 habi 
tants. Gaz, électricité . —- Il existe un Cinéma, Directeur 
M. Letavernier. L'importance de la Jocalité ne comporte pas 
un second établissement. 

PONT-DE-L'ARCHE. — 119 kil. de Paris, 1.927 
habitants. Electricité. — JL existe un Cinéma, Directeur 
M. Portoleau. Un autre établissement serait superflu. 

PONT-AUDEMER. — 171 kil. de Paris, 6.123 ha: 
bitants. Gaz, électricité. — Il existe un établissement ciné 
matographique, Directeur M. Etienne. Il est fort probable 


LE BIOSCOPE 


Organe hebdomadaire de l'Industrie Anglaise du Film 
s'adresse à tous ceux qui s'intéressent à l'AréCinématographique, 
soit comme acheteurs soit comme vendeurs. 


Bureaux : 85, Shaftesbury Avenue, London W. 1 Angleterre 
Sur demande envoi gratuit d’un numéro spécimen 
Abonnements pour l'Étranger : 

Une livre sterling et dix shillings (OR.) où trente-sept francs cinquante 
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que deux Cinémas ne pourraient pas faire des recettes suf- 
fisantes. 

RUGLES. — 141 kil. de Paris, 1.925 habitants. Elec- 
tricité. — Un opérateur de Laigle donne, chaque semaine, 
des séances dans la salle de l'Hôtel de l'Etoile, seul local 
disponible. 

VERNEUIL. —118 kil. de Paris, 4.546 habitants. 
Gaz, électricité. — Il n'existe pas de Cinéma permanent. 
Des établissements de passage donnent des représentations 
dans la Salle des Conférences qui sert également à des réu- 
nions publiques, soirées, etc. Ce local ne peut pas être loué 
à un établissement fixe. Il n'existe pas d’autre salle, il fau- 
drait construire. Essai à tenter. 

VERNON. — 80 kil. de Paris, 8.733 habitants. Gaz, 
électricité. —— Il existe un Cinéma permanent au Théâtre 
Municipal, un autre établissement de passage donne régu- 
lièrement des représentations. Ces deux Cinémas suffisent 


largement. 
LE DÉNICHEUR. 


(A suivre.) 
Toutes les demandes de renseignements doivent être ac- 
compagnées d’un timbre-poste de 0 fr. 15 pour la réponse. 


Meaux, 


SE 


Etudes de M° LucoL, avoué 
et de M° BoUFFAULT, notaire 
ADJUDICATION 


à Lagny, rue Saint-Denis, n° 14, le dimanche 7 décembre 
1919, à 14 heures, par le ministère de M° Bouffault, 


notaire: 


D'UN FONDS DE COMMERCE 


de Concert et de: Cinéma, exploité à 
LACNY 14, rue Saint-Denis, connu sous le 
nom de « CASINO DE LAGNY ». 

Ne DNA 5.000 francs. 


Consignation pour enchérir: 3.000 francs. 
S’adresser, pour renseignements, à M° Bourgeois, huis- 
sier à Lagny, et à M° Bouffault, dépositaire du. cahier des 


charges. 


Croupvray. 
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La Semaine Niçoise 


C’est irrévocable. Le metteur en scène Jean Durand quitl® 
à la fin du mois les Etablissements Louis Nalpas. Je co 
nais trop Jean Durand pour faire ici son éloge — il mel 
voudrait -— car sa modestie va de pair avec son talent:2% 
n’est pas lui qui court après les reporters indiscrets, avec à 
Ja main, sa photographie et un papier à faire passer dans # 
prochain numéro. Il laisse à d’autres cette course à la renom 
mée plus ou moins véritable. Il travaille et se contente. 
perfectionner ses méthodes, sans bruit, en véritable artiste 

Nous aurons souvent l’occasion de le revoir, puisqu} 
reste à Nice où avec un autre metteur en scène, Navarre | 
va tourner des films français. . 

Des bruits alarmants ont circulé, cette semaine, au sujél 
de Marcel Levesque: le bon comique avait dû brusquemell 
s’aliter. 

Les dernières nouvelles permettent d'envisager le : 
prochain à l'écran de Serpentin. Tous nos souhaits de pro 
rétablissement. 

Dans les Cinémas: 

En dépit des luttes électorales, les Directeurs de Ci 
continuent à donner au public des films et des program 
captivants. ) 

L’ « Idéal » triomphe avec l’Enchantement, comédi 
drame d’après la pièce d'Henri Bataille, avec Pépa Bonalé 
et Téribili Gonzalès, et Vers l'Amour, grand drame en cd 
parties. dl 
Le « Novelty » passe Le Pyjama enchanté, avec Haï0 
Lockwood, et l”_« Excelsior », L’Héritage, de Gaufrell 
avec la gracieuse Bessie Love. 

A « Femina », les amateurs applaudissent L' Aigle 
Graziella, d’après Lamartine. 

Le « Politeama » donne Volonté, pièc: modern 
William Farnum et Jewel Carmen. 

Le « Tivoly » accuse des recettes magnifique ‘ 
L'Etreinte du Passé, par Pauline Fréderick, et les Tr 
Mousquetaires. 

Voilà pour les fervents de l'Ecran. Mais pour ceu* da 
aiment à promene: leur rêverie à travers la campagne, quell 
journées superbes nous avons en ce moment ! 

PauL BARRIÈRE: 
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Mercredi prochain 3 Décembre 
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Une délicieuse Comédie enfantine 
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—$<— Métrage : 35O mètres —$<— 


Drame du contre-espionnuge aux Etats-Unis 
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Métrage : S34O mètres — Affiche 
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UNION-ECLAIR, 72, Rue Gaillon, PARIS 
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Nouveautés-présentations 


BARRABAS 


Sacrifiant une fois de plus au goût du jour, les Etablis- 
sements Gaumont ont tenu à nous donner, pour la saison 
1920, un grand film à épisodes. La réalisation de cette 
œuvre considérable a été confiée à M. Louis Feuillade, un 
maître du genre, dont le nom est synonyme de succès. Nous 
n’avons pas l'intention, ceci nous entraînerait d’ailleurs trop 
loin, de passer en revue les diverses productions dues à l’ima- 
gination fertile du célèbre romancier, mais il nous plaît de 
reconnaître ses qualités de tact et de mesure, sa volonté ferme 
de rester toujours dans le vraisemblable, tout en maintenant 
l’intérêt de l’action. Dans Barrabas, il ne s’est pas départ 
de sa méthode et nous ne pouvons que l’en féliciter. 


Qu'est-ce que Barrabas ? C'est le bandit homme du 
monde qui, à l’abri d’une situation sociale bien assise, com- 
met dans l'ombre les crimes les plus hardis. Il n’agit pas par 
lui-même et, toujours insaisissable, il fait exécuter ses sinis- 
tres projets par les bandits à sa solde. C’est l’aventurier de 
marque, qui tenta si souvent l'imagination des romanciers et 
des scénaristes, c’est l’émule de Satanas, des Vampires ou 
du formidable Fantômas. Il a donc de qui tenir et il s’an- 
nonce comme très redoutable au cours des quatre premiers 
épisodes que nous avons eu le plaisir de voir. Avec une habi- 
leté de prestidigitateur, il fait disparaître un multi-million- 
naire américain dont il est, 6 ironie! le banquier. Il' fait 
assassiner par un de ses acolytes la maîtresse de celui-ci et 
pour ce crime adroitement ourdi, c’est un innocent, un mal- 
heureux du nom de Rougier, dont il tient à se débarrasser, 
qui est condamné. Et ses exploits ne s’arrêtent pas las 
entreprend une lutte sans merci contre. le célèbre avocat 
Jacques Varèse. Il a momentanément l'avantage, mais Va- 
rèse est un adversaire redoutable dont il n’aura pas facile- 
ment raison. La suite nous apprendra qui triomphera, du 
coquin ou de l’honnête homme. 


M. Feuillade connaît la foule, il sait ce qui lui plaît, aussi 
est-ce très adroitement qu’il a amalgamé le drame et la co- 
médie. Il y a dans les 4 premiers épisodes de Barrabas, qui 
sont pleins de promesses, des tableaux touchants, des situa- 
tions émouvantes, des scènes comiques. 

Très touchant, par exemple, le retour de Rougier à son 
pays natal, auprès de sa fille et de sa petite-fille, où il reprend 
goût à la vie de famille et où il décide, pour son malheur, 
de ne plus obéir aux ordres du Maître. Emouvante et même 
tragique l’exécuticn capitale du même Rougier dont nous 
suivons jusqu’au bout le martyre et l’agonie. Situation angois- 
sante encore lors de l’arrivée inopinée de Varèse dans le 
repaire du bandit; vingt revolvers sont braqués sur lui et sa 
dernière heure paraît venue. Il y a, nous l’avons dit, des 
scènes comiques et des personnages épisodiques très amu- 
sants: le ménage Biscotin, spécialité de camemberts et autres 
denrées asphyxiantes, le petit Biscotin retour de l’école et 
glissant des fromages embaumés dans l’automobile luxueuse 
de la proetctrice de sa famille; Laugier, le loustic qui trouve 


ere 


1 plus commode de sauter sur le rapide en marche que de 


prendre son billet au guichet comme le commun des mortels: 
Je n’aurais que l'embarras du choix pour citer encore d'au 
tres scènes-dramatiques ou comiques qui tiendront en haleiné 
le spectateur ravi. 

Le film s'annonce donc bien et l'intérêt, à n’en pas doutel 
ira toujours en augmentant. Il est vaillamment défendu pal 
d'excellents acteurs. La troupe Gaumont a subi certaines 
modifications, quelques-uns de ses membres et non des moi 
dres s'étant envolés vers de nouvelles destinées et cependant 
elle a conservé cette parfaite homogénéité que nous avO® 
eu le plaisir de signaler bien souvent. 


M. Michel, dont toutes les créations sont. merveilleust” 
ment étudiées, est un remarquable Barrabas, il est l'incaf 
nation parfaite de ce génie du mal, le geste, le regard à 
tenue, tout est réussi. M. Herrman, qui remporte dans Ÿ 
Nocturne un succès légitime, est des plus sympathique dans 
le rôle de l'avocat Jacques Varèse. : 

M. Mathé (Raoul de Nérac) est comme toujours UE 
jeune premier d’un tact et d’une distinction infinis. M. Biscot 
est chargé de donner la note gaie, il s'en tire, comme vous 
pensez, à merveille et il peut compter sur un succès de foi 
rire. dans son personnage de Biscotin. 


Les rôles féminins sont un peu effacés, ils sont néanmoin® 
bien tenus. Mlle Blanche Montel (Françoise Varèse) € 
charmante; Mlle Rollette (Mme Biscotin) est la dign° 
épouse du sympathique Biscot. Tous et toutes ne méritel 
d’ailleurs que des éloges et je les leur décerne bien volontiers: 

M. Louis Feuillade est adroit metteur en scène autail 
qu’auteur de talent. Nous ne devons pas chercher dans Bal 
rabas les grandes randonnées, les poursuites éperdues les 
chevauchées endiablées qui sont, bien souvent, le seul char 
des films exotiques, mais. une mise en scène soignée, fouillét: 
adéquate à la simplicité des situations et à leur vraisem 
blance. Et d’ailleurs les Etablissements Gaumont ne nou 
ont-ils pas habitués à de somptueuses mises en scène. pot 
quoi, dès lors, pour vous montrer mon admiration, emploi® 
rais-je des adjectifs ronflants et surannés? La mise en scène” 
Oui, elle est bien, elle est parfaite, elle est digne de nob° 
grande marque française. 

Quant à la photo, elle est des plus nette et très Jumineu$® 
Aucune critique n’est possible sur ce point. 

Et pour terminer, je dois avouer que je suis agréablemt? 
surpris qu'après la série ininterrompue des films policiels 


: "702 7 :x ee” 
d'aventures qui nous ont été donnés en ces dernières an? 


: PE : s : :  liset 
il eut été possible à M. Feuillade de concevoir et de 422 
cette œuvre originale et d’un puissant intérêt qui a nom 
rabas. : 
e si | on 


J'ai vu 4 épisodes, j'en aurais vu plusieurs encor td 
aum01 


avait bien voulu me les montrer et beaucoup au G 
Palace pensèrent comme moi. TR 
De l’action, toujours de l’action, encore de l’action: cé 
ce que nous trouvons dans ce beau film. Aussi peut-on at F 
dre avec confiance la suite des aventures du mystéri® 


Barrabas. 


# 


F. CAMOIN- 


- PATHÉ-CINÉMA 


. ACHETE 
TRÈS BONS SUJETS 


Drames - Comédies - Comiques 


EN EXCLUSIVITÉ POUR : 


l France, Colonies, Protectorats ; 
> France, Colonies, Protectorats, Suisse, Belgique, Hollande. 


 PATHÉ-CINÉMA | 


= ACHETE 
BONS HÉGATIFS 


Scientifiques - Documentaires - Voyages 


LA NOUVELLE PRODUCTION 


Fines 
Gaies Photos 
Spirituelles Artistes 
Supérieurement Interprétées 7 
ë # 
En location aux Cinémato qjraphes 
158 ter, rue du Temple, PARIS 


af 
RÉGION DU CENT 
8, rue de a Cha” 


08 


RÉGION DU SUD-OUEST ALGÉRIE, TUNISIE, MAROC 
20, rue du Palais-Gallien 6, rue d’Isly 
BORDEAUX ALGER 


RÉGION DU MIDI 
4, Cours Saint-Louis 
MARSEILLE 


LA SUPER-PRODUCTION 


* Ho 


LE PARFAIT GENTLEMAN 


Grande Comédie dramatique en 5 actes, interprétée par 
Miss FRANCELIA BILLINGTON et WILLIAM RUSSEL 


Longueur approximative 1.550 mètres, 3 affiches, 1 série de photos 


ÉDUCATIONAI. CEHRISTIE COMÉDIES 
DOCUMENTAIRE COMIQUE: 
Longueur approximative ; 305 mêôtres Longueur approximative : 307 mètres 
: NB. __ Ces trois films feront l’objet d’une présentation spéciale au CINÉ MAX LINDER, 94, Boulevard 
( … Ë 
Sonnitre, l SAMEDI 6 DÉCEMBRE à 10 heures du matin. 


Télé er | 
Éléphone : ARCHIVES 12-54 Adresse télééraphique : HARRYBIO-PARIS 
RÉGION DU NORD | BELGIQUE ALSACE SUISSE 
, Grande-Place 97, rue des Plantes 15, rue du Vièux-Marché-aux-Vins 1, place Longemalle 
LILLE BRUXELLES STRASBOURG GENEVE 


D j | 


4%, Rue Le Peletier, PARIS 


POUR L'ANNÉE . 
i 


ses plus grands F 


Superproduction de 12 


ÿ 
2 «ru MONATEILM se doit à 501 F 


Téléphone : TRUDAINE 52-27 
Adresse Télég.: FILMONAT PARIS 


NEUF CENT VINGT 


as de l’époque : 


Fox Film Corporation 


I he doit pas être surpassé 


LE CONSEIL DES TRENTE 
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TANT ere Net ten Ut ER EN EM A POBRAPEIIOUE TRUST TER RTE 


Les Chansons du Courrier 


Revue de la Censure en 12 -Lamentations 


Air : 


La Bonne Aventure ! 


I 


On peut bien l’dire aujourd’hui, 
O Pèr La Victoire! 
La hideuse Anastas; 
À pétri ta gloire... 
Mais maint’nant qu'tout est bâclé, 
Pourquoi la ressusciter, 
Ta vieille Censure 
O gué 
Ta vieille Censure? 


IT 


Maint'nant plus d’secrets d'Etat! 
Tout l’monde est tranquille. 
Y a du charbon (?) du tabac (?) 
On n° se fait pas d’hile… 
Pourquoi donc alors cogner 
Toujours sur le pauvr’ Ciné ? ? 
Pourquoi la Censure 
O gué 
Pourquoi la Censure? 


I 
Est-c’ que M’sieu Xavier Guichard 


— Honnêt’ fonctionnaire — 
N'’avait le tact, ni l’art 
D'’chasser l’arbitraire? 
Pour modérer nos passions 
Faut donc toute un’ commission ? ? 
C’est gai la Censure 
Xavier! 
C’est gai la Censure! 


IV 


C’fut la dernièr’ création 
Du Seigneur Lafferre. 
Aussi, comm’ compensation 
D'un’ si belle affaire, 
L’Electeur enthousiasmé 
L’a joyeus ment balancé…. 
Cà, c'est d'la Censure 
Xavier! 
Cà, c’est d'la Censure ! ! 


PAR 


Fernand VÉLON 


V 


Bref, le voilà donc créé 
Ce « Conseil des Trente ! ! » 
On dit mêm’ qu'il a siégé… 
Mais nul ne s’en vante, 
Car, en guis des trente élus, 
4 Pelés et 3 Tondus | 
. Parlèr't de Censure 
Xavier! 
Parlèr’t de Censure... 


© VI 
Y a d’abord M'sieu Paul Léon, 


Emp’reur des artistes, 
— N'est-c’ pas bien dans ses fonctions : 
D'critiquer « Maciste? » — 
Un Directeur des Beaux-Arts 
Doit cultiver tôt ou tard 
L'art de la Censure 
Xavier! 
L'art de la Censure! 


VII 
Voilà Monsieur Mitlhauser 


De la Préfectance! 
Je dout’ qu'il chant’ les mêm's airs 
Que notre Abel Gance!…. 
Styamais la CGI 
S’mettait à tout chambarder….. 
Qu’'dirait la Censure 
Xavier? 
Qu'dirait la Censure? 


VII 


On trouve aussi M'sieu Simyan 
Ministre des Postes 
Il est là, évidemment, 
Pour le choix des « postes »… 
Mais qu’est-c’ que M’sieu Delcurron 
De la Cour de Cassation À 
Fait dans la Censure 
. Xavier? 
Fait dans la Censure? 


SANG BLEU 


SUPERBE DRAME EN 5 PARTIES avec W. FARNUM | 


SELECTION MONATFILM 


Fox FiLm CoRP° 


ILS ONT COURUO pour voir Îles MER 


Arriveront-ils à temps pour voi 


S. M. 1 


RE 


na 
FER 


AL 
À 


L'URSS 


La Bonne Viill Marqu FRANÇAISE 


S'IMPOSE SANS BLUFF ni TAPAGE 


Les CONTRATS AUBERT apportent le 
L 


Cf 


ET IA 


NI 


LL VAINQUEUR 


VEILLEUX PROGRAMMES AUBERT 
LE ROI DU CIRQUE 


plus ensatio 
HAUFFEUR DE TAXI +  RIEN 4 LOUER 
L < 


8S deux Fines Comédies de CLÉMENT VAUTEL 


L'EFFROYABLE | L'EFFROYABLE 
DOUTE | DOUTE 


4 ACTES #5 ATACTES 
de ANDRÉ DE LORDE des plus poignants 


Po ‘son existence devient un enfer; le Doute, l’'Effroy able 


Doute le tourmente sans cesse. D'abord il croit que sa femme 
veut empoisonner sa fille ; de soupçonneux il devient brutal et sa 
pauvre tête meurtrie se détraque peu à peu... 
pes Enfin un soir... Paul réveillé en sursaut prend peur, il lève un 
revolver, va tirer, mais sa petite Louisette passe dans un rayon de lune... 


(Extrait du scénario de André de Lorde, le Prince de la Terreur)... 


M. René LE SOMPTIER 


remier 


M. Louis NALPAS 


La Sultane de l'Amour 


vient de terminer 


ÎLE DIEU OÙ HAS 


AVEC 


es! 


ÉCLIPSE 


| HARRY PILCER 
+  OUDART | 
| TRÉVILLE | 


| 


Mise en Scène de POUCTAL. D À 


a —— 
és FILMS “CE EESET 


94, RUE SAINT-LAZARE :: PARIS 


iné-Jocarion 
+ ECLIPSE : 


— nm 


_. 
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IX XI 

Puis vient Monsieur Honnorat, Vous trouvez encor les noms 

Le Maïtre de l’'Heure! — Je vous l’donne en mille ! ! — 
— Très précieux au Cinéma De Bargas, de Brézillon, 

Pou: indiquer l'heure! — Demaria, Deville ! ! !... 
Et, sans dout, c’est Lemarquant } Comment s’sont-ils fourvoyés 
Qui « marquera » sur l'écran Dans cet étonnant guêpier >... 

L'heur’ de la Censure L’guêpier d'la Censure 

Xavier, Xavier 
L'’heur’ de la Censure? L’guêpier d'la Censure! 
X XII 

A côté de M'sieur Frémont Le Courrier qualifiait ça 

(Préfet honoraire ! ! ! !) _ De « Pantalomnade » 
Vienn't Messieurs Pathé, Gaumont, Pour moi, c'est, dans tous les cas, 

Et M'sieu Labussière… Un’ jolie salade ! ! 
Qui s’ra chargé d’purifier Ils sauront si bien gaffer 
Tous les films policiers. Qu’à la fin du mois d’janvier 

Ÿ aura d'la Censure Ÿ aura plus d’Censure 

Xavier, Xavier! 
Ÿ aura d'la Censure ! !.…. Y aura plus d’Censure ! !.…. 
FERNAND VÉLON. 
1 00000000000000000000000000000000002000000008080000% 


Prochainement, Présentation de : 


PZSESS 


Georgette 


de Victorien SARDOU 


(CAESAR FILM) 


IE 


Re Lie FILM - LOCATION 


19, Rue Bergère — PARIS 


À Messieurs les Directeurs, 


Nous avons l'honneur de vous informer que la Présentation de nos Programmes 
aura lieu désormais le LUNDI à 40 heures 41 Ciné MAX LINDER, 27, Boulevard 
Poissonnière, à partir du gg Dx 4er DÉCEMBRE 1919. 

Nous espérons que vous voudrez bien, comme par le passé, nous continuer votre 
confiance et honorer de votre présence la Présentation de nos Nouveautés hebdomadaires. 

Le 1* Décembre, au Ciné MAX LINDER, WILLLAM FOX présentera, à 10 heures 
précises : 


WILLIAM FARNUM et IEWEL CARMEN dans 


Un Drame d'Amour 
sous la Révolution 


d’après le célèbre Roman de Charles DICKENS 
UNE HISTOIRE DANS DEUX VILIES 

Ce film, qui sera édité en 2 parties d'environ 1.400 mètres chacune, est l'œuvre la 
plus magistrale qui ait été produite à l’Écran. 

Afin de donner à cette Page d'Histoire grandiose toute l'ampleur qu'elle mérite, 
WILLIAM FOX n'a pas hésité à dépenser des sommes fantastiques pour la reconstitution 
fidèle du Quartier Saint-Antoine à l’époque de la Révolution. 

La prise de la Bastille et les principaux évènements qui ont précédé ou Suivi la 
chute de la vieille Monarchie française, ont été rendus par l’image animée avec un tel 
souci de vérité historique que ceux qui verront ce film croiront être mêlés à la foule et 
prendre part avec elle aux grands évènements qui se déroulent sur l'Écran. 

D'autre part, les deux principaux personnages du drame d'amour auquel nous 
assistons, Charles DARNAY et Sidney CARSON — les deux rivaux — sont incarnés par 
WILLIAM FARNUM 9/! fait preuve, dans ce double rôle, d'une incomparable maitrise. 

En aitendant le plaisir de vous voir à la présentation de ce film, nous vous prions 
d'agréer, Messieurs les Directeurs, l'expression de nos sentiments dévoués. 


Ÿ —F5X FI 


24,Boulevard des Italiens, PARIS. (9°) 


Téléphone : LOUVRE 22-03 


(HORS SÉRIE) 


DANS 


Ce Film sera édité en 2 Parties d'environ 1.400 mètres chacune 


(HORS SÉRIE) 


1920 SERA INAUGURÉ TRIOMPHALEMENT 


dans les Etablissements qui passeront ce Film 


TÉLÉPHONE : LOUVRE 22-03 


— FOX roses 


PRÉSENTATION : 


Lundi I Décembre 
ot TES LA st 


à 10 heures 


AGENCES & SUCCURSALES 


és 5 à à 


à GLADYS BROCKWELL 


DANS 
MARSEILLE 


4 P D P Y : 58, rue de Rome 
D'UN 


AU CINÉ MAX LINDER 


24, Boulevard Poissonnière LYON 


75, rue de la République 


« C’est par l'Amour qu’on "2 d ! l T D BORDEAUX 
40, rue Poquelin-Molière 


enchaîne les cœurs, non 
par des Lois... » 


D : Histoire a'une jeune filie 


qui se révolte 


STRASBOURG 


16, rue du Vieux-Marché-aux-Vins 


contre: 


> = é l'étroitesse 
d'esprit 
de son. 


GOMÉDIE DRAMATIQUE 


AE — fi 
La 
MT 1 
ZA ÿ 


LILLE 


12, rue des Manneliers 
(Place du Théâtre) 


vieux père 
1.000 m. environ 


1 AFFICHE 160/240 


NOMBREUSES PHOTOS BRUXELLES 


60, rue du Pont-Neui 
(59-61, boulevard Adolphe-Max) 


ÉDITION : 
2 JANVIER 1920 


24, Bd des Italiens, PARIS-9° 
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Les Illusions perdues‘ 


À mon ami Le Fraper, au combat- 
lant de ioutes les bonnes causes. 


: M. C.-F, Tavano 


Ce n’est pas du beau tableau de Gleyre que Je veux vous 
entretenir, mon cher ami, mais en ce jour où notre pensée va 
aux camarades tombés, en ce jour où la Patrie Officielle 
célèbre le culte du Souvenir, mon âme est toute meurtrie, et 
es dernières illusions que je conservais se sont envolées. 

Près de deux millions de Français dorment leur dernier 
sommeil, la plupart sans même l’humble caisse qui retarde 
affreuse décomposition; des mutilés promènent leurs glo- 


rieuses déchirures ; des veuves passent, la démarche lente et 
comme brisée; des enfants envient leurs camarades qu’ac- 
compagnent leur père; nous, les survivants de la grande 
hécatombe, souffrons encore de la morsure du fer dans notre 
chair, et pendant ce temps-là, en ce jour où la France 
entière ne devrait que penser à ses morts, à ses héros, il y a 
des bals, des dancing, des jaz-band, des French cancan, des 
tangos, des fox-trott, etc., etc. 

Ah! quelle misère! Nous qui pensions que cette guerre 
aurait changé quelque chose, nous qui avons accepté les 
pires dangers, les pires souffrances et cette mort lente qu'est 
la vie dans les trous d’obus, nous ne pouvons pas comprendre 
tout ce qui se passe parce que notre esprit ne peut oublier 
cette belle jeunesse fauchée dans cinq années de guerre. 

Une bande de métèques éhontés se sont jetés sur notre 
Capitale et l'ont convertie en une vaste salle de danse et de 
cancan. Quelle honte et comment ne va-t-on pas lapider ces 
maisons, véritables insultes à la douleur. 

Demain quelque député dira que le Cinéma est la per- 
dition de la jeunesse, mais il ne parlera pas de l’exemple 
ignoble donné par tous ces palais de danse à la jeunesse qui 
voit et comprend. Et qui sait. un de ces heureux Direc- 
teurs de dancing recevra la récompense pour laquelle on 
bravait la mort, cette récompense que l’on a marchandée 
avec tant d’ignominie, vous en savez quelque chose n'est-ce 
pas mon cher ami? 

Il y a à peine un an que le cauchemar est passé, mais 
notre société qui se meurt de ce qui la fait vivre, d’égoiïsme, 
n'accorde aux douleurs des mères, des épouses, des parents, 
qu'une pitié passagère et factice. J'aurais compris que pour 
ce premier Jour des Morts de la Paix, on aurait eu à cœur 
de ne songer qu’à ceux qui tombèrent pour la plus noble des 
causes et dont les corps pourraient couvrir d’un tapis san- 
glant l’Avenue Triomphale à la place de la République. 

C.-F. TAVANO. 

(1) Cette lettre émouvante devait passer dans notre numéro 
du 1° novembre. Elle n’a rien perdu de son intérêt pour avoir 
attendu. Nous sommes persuadés que nos lecteurs seront de 
cet avis et qu’ils nous sauront gré de la publier aujourd’hui, 


36 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


LE “JOURNAL ANIMÉ ” 


Ce qu’ilèst - Ce qu’il devrait être 
Ce qu'il sera 


L'Actualité cinématographique, pour être réellement inté- 
ressante, ne doit pas se contenter d'enregistrer machinalement 
les événements qui se déroulent et qui se répètent périodique- 
ment avec une régularité chronométrique. 

Le « Journal Animé » doit être une personnalité morale 
ayant ses conceptions et ses principes. Il doit livrer chaque 
Jour une lutte sans merci aux éléments mauvais qui vou- 
draient asservir l'Humanité, se faire le défenseur des faibles 
et des opprimés, révéler les génies méconnus, et se mêler à 
la vie des peuples pour leur montrer la route à suivre et pour 
éclairer les tâtonnements de ceux qui cherchent leur voie. 

Le « Journal Animé », comme la grande Presse quoti- 
dienne, a pour premier devoir de se mettre au service du 
bien public. 


# 
*X  * 


William Fox vient de créer en Amérique un journal d’ac- 
tualité, les Fox Nen:s, dont l'édition a été une véritable révo- 
lution dans le monde cinématographique. Il est vrai qu'entre 
les journaux animés déjà existants et les Fox Mems, aucune 
comparaison n’est possible: les #ox News sont uniques dans 
leur genre et constituent la plus merveilleuse conception ciné- 
matographique ayant pour but de fournir à tous les peuples 
de l'Univers les moyens de se connaître réciproquement. 

Toutes les semaines, 200 millions de spectateurs dissé- 
minés dans toutes les parties du globe sont appelés à voir 
défiler sur l’écran les principaux événements susceptibles de 
retenir leur attention. 

Les Fox News ne se contentent pas d'enregistrer l’His- 
toire au fur et à mesure qu’elle se déroule; elles se mêlent 
aussi à la vie de chaque Nation pour en étudier les us et 
coutumes afin de les perpétuer par l’image animée. 

Les personnes éminentes, qui ont jeté les bases fondamen- 
tales de la Paix universelle et de la Société des Nations, 
n'ignorent pas que la meilleure voie pour conduire les 
hommes vers le Progrès et vers l'Union, c’est de les amener 
à se connaître mutuellement. La manière la plus efficace et 
la plus sûre pour atteindre ce noble but, c’est encore le 
Cinéma. Or, les Fox News ont accompli cela. Elles mon- 
trent aux Pays Scandinaves comment vivent, pensent et tra- 
vaillent les habitants de Californie et aux habitants de Cali- 
fornie comment vivent, pensent et travaillent les Australiens, 
les Canadiens, les Japonais, les Chinois, etc. Par les Fox 
News, le monde entier sait ce qui se passe chez nous, comme 
nous saurons bientôt par le Fox-Journal (Edition française) 
ce qui se passe chez les autres. 


*# 
*X *% 


Par suite de cet échange de vues, de véritables liens de 
sympathie et d'harmonie s’établissen etntre les Nations civi- 


lisées qui, apprenant ainsi à mieux se connaître, ont tendance 
à mieux s’estimer. , 

L'Actualité cinématographique est une sorte d'Evangil 
humain qui parle une langue universelle allant droit au cœut 
des peuples et créant parmi eux une atmosphère morale don! 
les heureux effets doivent se faire sentir tôt ou tard. 

C'est à cela que pensait le Président Wilson lorsque, €! 
septembre dernier, il adressait à William Fox une lettre que 
nous sommes flattés de reproduire ici, tout en regrettant que 
la traduction française lui enlève un peu de sa saveur: 


MAISON BLANCHE 
Washington 1 septembre 1919. 

« Je suis très intéressé et très heureux d’apprendre qué 
la Fox-Film Corporation a l'intention de consacrer son jou 
nal d'actualité au maintien de la paix universelle et durable: 

« La Fox News peut rendre les plus grands services dan 
ce but en se faisant l’éducatrice des Peuples, ayant pour eux 
une force attirante vers le bien et leur permettant de voir par 
tout, à travers le monde, ce qui ennoblit les idées et fortifié 
les énergies. 

« Je remercie bien sincèrement votre Compagnie pour 5€ 
projets qui sont basés sur le bien public. 

« Cordialement et sincèrement, 

« Wooprow WiLsoN. » 


William Fox ne pouvait avoir un encouragement plus 
précieux que celui du grand homme d'Etat qui s’est fait 
l’apôtre de la Paix souveraine et qui laissera dans l’Histolé 
une empreinte ineffaçable. 


* 
x x 8 


Tout ceci est admirable en paroles. Mais ce que le publié 
devrait savoir, c’est que William Fox a dû consacrer Pl 
de 13 millions de francs pour organiser selon ses vues ct! 
important Service d’information et de documentation 4 
compte, à l'heure actuelle, près de 10.000 opérateurs ©! 
correspondants répandus sur la surface du globe, guettaf 
— l'appareil en mains —- les événements qui peuvent se pl! 
duire, enregistrant la vie qui passe et utilisant tous les moyen 
techniques que leur donne la science appliquée au progres 
télégraphie sans fil, aéroplanes, dirigeables, autos plus raP 
des que le vent, motos dévorant l’espace, canots autom® 
biles, etc. 

Il ne faudrait pas être surpris outre mesure si nous aPP!** 
nions, un de ces matins, qu'un ciné-reporter de la Fox Nev° 
est parvenu jusqu'au Ciel en escaladant les nuages et qu 
près avoir trompé la vigilance de saint Pierre, concierge 
Paradis, il est allé jusqu’au Père Eternel pour le prendf® 
en grosse projection sur son Trône... 

ak 

Pour clore ce bavardage, qu’il nous soit permis d'ajouté! 
que la Fox News, de New-York, aura bientôt son éditi9? 
française sous le titre de F'ox-Journal. 

Ce sera l’un des meilleurs cadeaux du Nouvel An de L 
Fox-Film aux Exploitants français. 


HENRY LAFRAGETTE, ; 
Fondateur en 1910 du 2° Journal Animé: 
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La Production Française. 


M. Maurice TOUZÉ 


Ducs Touzé, le créateur de Popaul et Virginie d’AI- 
Ê achard, dont le succès de présentation a été si grand, 


Ve CS 2 BEC E . 

Ma d'être engagé par la « Visio Film ». Ajoutons que 

Dre Touzé est le principal interprète de Poucette, d’AI- 
Machard, qu'Adrien Caillard a mis à l'écran. Voilà 


nn. 


donc le Cinéma Français orienté vers un genre absolument 
nouveau. 
Adrien Caillard retrouvera dans Poucette, qui sortira 
bientôt, le même succès de metteur en scène qu'il a obtenu 
dans Popaul et Virginie. 
Visio Film, 111, Faubourg Saint-Honoré, 


Je 


Le Nouveau Cirque. 


Avec son formidable programme, tient le record du suc- 
cès et c’est avec juste raison si la coquette salle de la rue 
Saint-Honoré ne désemplit pas à chaque représentation. 

M. Debray, l’habile Directeur, grâce à une organisation 
sans pareille et à ses agents dans le monde entier, engage 
toutes les premières attractions qui viennent défiler au Nou- 
veau-Cirque et contribuer au bon renom de cet établissement, 
c'est réellement le seul endroit de Paris où l’on vient et 
revient avec plaisir. 

Rappeolns que les représentations ont lieu tous les soirs 
(vendredis exceptés) et en matinée les jeudis, samedis et 
dimanches. 

nu 


Film-Publicité. 


Film-Publicité vient de comencer à projeter ses premiers 
films de publicité dans un certain nombre de Cinémas pari- 


siens. Ces films ont été accueillis partout avec le plus grand. 


succès, 
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Les Présentations de la ‘“ Fox-Film ” 


Nous rappelons à nos lecteurs que les Présentations heb- 
domadaires de la « Fox-Film » auront lieu désormais tous 
les lundis à 10 heures du matin au Ciné Max Linder, 24, 
boulevard Poissonnière. C’est dans cette salle que sera pré- 
senté le lundi 1°’ décembre, à 10 heures précises, le grand 
drame historique en deux parties, Un Drame d'amour sous 
la Révolution, interprété par William Farnum et Jewel 
Carmen . 


La première partie de ce film sera éditée le 2 janvier 


1920. 


Erratum. 

C'est par erreur que nous avons indiqué, dans notre -der- 
nier numéro, [.300 mètres pour la longueur de l’Espiègle, 
la délicieuse comédie de la « Fox-Film », interprétée par 
June Caprice. Ce film mesure seulement 950 mètres et sera 
édité le 26 décembre prochain. 

se 
Fiançailles. 

M. et Mme Georges Mendel nous font part des fiançailles 
de leur fille Fernande avec M. Léon Salomon. 

La cérémonie toute intime aura lieu dimanche prochain, 
30 novembre. En exprimant toute notre sympathie à M. et 
Mme Georges Mendel nous adressons aux futurs é époux tous 
nos vœux de bonheur. 


e 


Le cinéma à la campagne. 

Dans tout le département de l'Eure, sous le haut patro- 
nage du Préfet, vont avoir lieu des séances cinématogra- 
phiques. Les plus beaux films de la section photographique 
de l’armée et les projections les plus susceptibles d’intéresser 
les populations rurales (agriculture, motoculture) seront pré- 
sentés et commentés par M. Rainaldy. 

L’itinéraire suivi sera celui-ci: 

Conches, 18 novembre; Breteuil, 19; Rugles, 20; 
Bourtu, 21; Francheville, 22; Verneuil, 28; Tillières-sur- 
Avre, 
l'Eure, 27; Pacy-sur-Eure, 28; Vernon, 29. 

Ajoutons que le bénéfice de ces représentations est versé 
au bénéfice des œuvres de guerre du département. 


Tableau de Distribution tout en marbre blanc 


AVEC OU SANS RHÉOSTAT DE RÉGLAGE 
Système BURY, breveté S. G. D. G. 


RÉGLAGE PARFAIT, SOLIDITÉ, INCOMBUSTIBILITÉ 


Prix défiant toute concurrence 


Concessionnaire exclusil : 
2%, Rue de Trévise :: 


24; Ezy, 25; Ivry-la-Bataille, 26; St-André-de- 


E. GALIMENT 


PARIS (9:) 
TÉLÉPHONE : Bergère 38-36 


JI1 est écrit 


aue 


BARRABAS 


Ciné-Roman de 


Louis Feuillade 
(Filr Gaumont) 


sortira en première semaine 


le 5 Mars prochain 


Résultats. 

La dernière assemblée des actionnaires des Cinémas Mo- 
dernes, présidée par M. Eugène Gugenheim, a approuvé les 
comptes de l'exercice clôturé le 30 juin se soldant par un 
bénéfice de 445.657 francs, qui a permis de répartir des 
dividendes de 20 francs par action, contre 11 francs l’an 
dernier, et de 10 francs par part contre | franc. Ces divi- 
dendes seront payables le 20 courant. MM. E. Benoît- 


Lévy et G. Merzbach ont été réélus administrateurs pouf 
six ans, et M. Sandberg, aui dirige plus de trente établisse- 
ments de cinématographes, tant à Paris qu’ en province, a 
été nommé administrateur-délégué pour six ans. 


Notre excellent collègue, M. Rebergue, Directeur du 
Cinéma des Familles à Bruay (Pas-de-Calais), a cédé son 
établissement à M. Pouille Victor, qui en a pris la direction 
immédiatement. 


La Société des Etablissements Gaumont a l’honneur d'in” 
former sa clientèle de l'Est de la création d’une nouvelle 


LES GRANDES VEDETTES de 


FRANK KEENAN 


Le prestigieux interprète du COURRIER DE MINUIT, de la FILLE D'ARGENT, etc... 


un succès 


qui vient de 
sans précédent 


remporter dans 


FRANK 


DA 


d’a 
près l° 
l’œutre célèbre d'E 


KEE NAN 


POLONAIS 


\CKMANN- CHATRIAN 


dont la Présentation spéciale 


le 15 Novembre 


FUT UN VÉRITABLE TRIOMPHE 


sera édité 
nc LL D AN NH 1920 | 


Grosse Publicité 


PHOTOTYPIE) D'ART Ft 65 >< 90 
PHOTOS 28 >< 39 à . 
BROCHURES ILLUSTRÉES 
| 


AFFICHE 240 x 320 
2 AFFICHES 120 x 160 
AFFICHE 30 >< 40 


} | Pathé-Cinéma | 


Hi, 
gif 


II est toujours fort délicat d'adapter une œuvre célè- 
bre à l'écran, surtout lorsque celle-ci a connu un légi- 
time succès et en librairie et au théâtre. Il est à crain- 
dre, même en s’appliquant à traduire fidèlement la 
pensée de l’auteur, qu’on ne la rende qu’imparfaitement 
et par la suite que l’œuvre ne soit complètement défi- 
gurée. Est-ce à dire que les adaptations cinématogra- 
phiques sont imparfaites? Non! mais cela prouve que 
pour aborder avec succès un tel travail il faut un 
doigté de maître, auquel doit s’ajouter un solide bagage 
littéraire. 

Je ne connais pas l’adapteur du Juif: Polonais, la 
belle œuvre d’Erckmann-Chatrian, mais il a pleinement 
réussi cette difficile transplantation, si je puis dire, 
du livre à l’écran. 

Rien n’est donc négligé dans le Juif Polonais. C’est un 
film excellent auquel le plus grand succès est réservé. 

DES ANGLES. 
Le Courrier Cinématographique. 


Le Juif Polonais fut le merveilleux régal de cette 
séance. Le film, superbement agencé, ne trahit en au- 
cun moment l’œuvre originelle. On sent que le scéna- 
riste professait un grand respect de lécrivain dont il 
adaptait l’idée à l'écran. Le fait est assez rare pour mé- 
riter mention. Quant au metteur en scène, il a accompli 
de véritables merveilles en situant, sans une faute de 
goût ou de documentation, son action dans un cadre 
d’une exactitude rigoureuse et créant bien l’atmosphère 
voulue... Quant à l'interprétation, elle est digne des 
plus chauds éloges. Pour ma propre satisfaction, je 
tiens à dire, une fois de plus, parce que une fois de 
plus j’ai constaté la vérité de mon assertion, que Frank 
Keenan est le plus prodigieux artiste muet qui soit. Sa 
création de l’aubergiste assassin est évidemment ce qu’il 
a fait de plus parfait à ce jour. Le Juif Polonais qui, 
en plus de toutes ses qualités, a le mérite d’un excel- 
lent métrage, 1.200 mètres, est un beau cadeau de Noël 
fait à l’écran Il vaut actuellement le grand Très Bien, 
comme, en son temps, le mérita Forfaiture. Eh, 

A, DE REUSSE. 
(L’Hebdo-Film.) 


À propos du Juif Polonais et du Petit Café. 
Pour ce qui est du point de vue commercial et public 
le Juif Polonais, universellement connu dans toutes les 


FRANK KEENAN 


DANS 


Le Juif Polonais 


d'ERCKMANN CHATRIAN 


Quelques extraits de la critique 


ms | ms | 


classes de la société en existe-t-il encore avec la dif- 
fusion populaire de toutes les œuvres de nos grands 
auteurs? — le Juif Polonais, dis-je, va connaître dans 
toutes les salles de Paris et'de la province une carrière 
fructueuse en bravos et fertile en bénéfices de toutes 
sortes, moraux et matériels. 

Cest là un point capital qui intéresse particulière- 


ment les directeurs. Aussi je ne me fais pas faute de : 


leur donner mon sentiment. 


Cette scène — comme le Petit Café, d’ailleurs — est 
appuyée par une publicité adroite, intelligente, variée, 
bien à la portée de la grande masse du publie, — le 


lettré comme le populaire. ! : 

Savamment intriguée et intéressée par ces affiches, 
ces photos, ces notices attrayantes, prise à l’appât de 
ces couleurs, de ces textes et de ces images, la grande 
Foule, que chantait Catulle Mendès, voudra voir et 
applaudir le Juif Polonais, drame d’ombre et de neige, 
d'or et dhallucination, joué par Frank Keenan et 
s’égayer et « s’esbaudir joyeulsement » à cet éclat de 
rire communicatif de près d’une heure, intitulé le Petit 
Café, recréé par Max Linder. 

LUIGIA REZZONICO DELLA TORRE. 
(Le Cinéma.) 


Ce roman célèbre qui inspira pièce et opéra-comique, 
avait tout ce qu’il faut pour faire un drame cinéma- 
tographique admirable: Il faut reconnaître que ce film, 
dont le sujet se passe en Alsace, a été exécuté d’une 
façon impeccable, ce qui, indépendamment du sujet, 
qui est d’un dramatique intense, ressort le plus dans 
ce film, c’est l’extraordinaire interprétation de Frank 
Keenan. Cet artiste est vraiment extraordinaire, Doué 
d’une physionomie expressive au-delà de toute imagi- 
nation, il joue son personnage avec une intelligence et 
une âme sans pareille. Il réussit à nous faire éprouver 
les tourments de son esprit torturé par le remords de 
son crime et, comme lui et avec lui, nous sommes hal- 
lucinés par les clochettes du traineau du Juif qu’il a 
assassiné, Vraiment, c’est là du grand art. 

Ù Le Ciné-Journal. 


Film émouvant et qui a beaucoup plu. 
Frank Keenan, dans le rôle de Mathis, l’aubergiste 
assassin, est tout simplement admirable, 
Le Film. 


PATHÉ-CINÉMA 


COURCINÉ-PUBLICITÉ, 28, Bo ST-DENIS, PARIS 


t 
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agence Comptoir Ciné-Location à Nancy, 4, rue Victor- 
ugo (angle faubourg Stanislas) dans un vaste immeuble 
fntérement affecté aux différents services cinématogra- 
Phiques. ; 
: A dater du 1‘ décembre prochain, les Exploitants des 
légions de l’Est et de Lorraine sont assurés de trouver dans 
nie agence toutes les fournitures nécessaires à la création 
°ù à la bonne marche d’une exploitation cinématographique: 
La direction de ces nouveaux bureaux a été confiée à 
Verez, précédemment agent à Strasbourg, et bien connu 
e la clientèle de ces régions. 


Une Trouvaille ! 1... Il s’agit de la nouvelle Pompe 
ISbtrante découverte par les Cinématographes Sutto. 

Cette pompe, à ce qu’il paraît, a la spécialité d’aspirer 
ous les passants et de les transporter dans certains Cinémas. 
Île s'appelle Scherlock Holmès, et fonctionnera pendant 
luatre semaines, c’est-à-dire pendant le temps que passeront 
‘$ quatre épisodes de cette aventure policière. 

1 ce n'est pas vrai, avouons que c'est bien trouvé, comme 
Ublicité, mais nous croyons que réellement le nom de Scher- 
ch Holmès a tout ce qu'il faut pour attirer les spectateurs 
lans les salles qui passeront ce film. 


. MM. les Actionnaires de la Cinéma-Exploitation, So- 
Iété Anonyme au capital de 2.000.000 de francs, dont le 
lêge social est à Paris, 24, rue Godot-de-Mauroy, sont 
Onvoqués en Assemblée générale annuelle pour le lundi 
5 décembre 1919, à onze heures du matin, salle des Ingé- 
leurs civils, 19, rue Blanche, à Paris, à l'effet d'approuver 
$ comptes et de fixer le dividende. 


M. Taudou a, paraît-il, quitté l’Eclipse. Il serait rem- 
lacé, dit-on, par M. Soulat. 


MM. Chevaroux et Duvailly viennent de constituer, au 
bital de 60.000 francs, la Rapid-Studio-Film, ayant pour 
jet: industrie, achat, location et vente des films cinéma- 
graphiques. 

Siège social: 3, rue de la Fausse-Monnaie, Marseille. 


M. Guénaud a vendu le Casino-Cinéma, |, rue des Ca- 
élias, à Alfortville, à M. Detay. 


M. Victor Germain a vendu son Etablissement de Ven- 


VOIR DE SUITE 


chez 


GUILBERT 
& COISSAC 


10 LES NOUVEAUX POSTES “GUIL” À & B 


à centre optique fixe 
et Croix de Malte intégrale 


20 LES OBJECTIFS EXTRA LUMINEUX 
Cinéopse, Fixopse, Stéréopse 
30 LE CINÉMA SCOLAIRE ‘“SOLUS”, modèle 1919 
à S5OO francs 
4o LES TRANSFORMATEURS pour courant alternatif 
à 4SO francs 


4, Allée Verte, 4 - PARIS (XI°) 
59, Boulevard Richard-Lenoir 
Tél. : Roquette 12-27 


Métro : Richard-Lenoir 


M. Elias et Cie ont vendu le Cinéma-Attraction, 41, 
quai d'Asnières, à Asnières, à M. Mary. 

M. House a vendu à M. Boïge, le Cinéma, 15, rue du 
Parc, à Fontenay-sous-Bois. 


M. Soulier a vendu à M. Franck et Cie, le Théâtre- 
Nouveau, rue de Belleville, 23. 


M. Ayuso a vendu à M. Tabary le Cinéma, 64, rue des 


Bourguignons, Asnières. 


M. Brockway a vendu à MM. Gauthier frères, le Ci- 


néma, avenue des Bruyères, Courbevoie. 


me (Loir-et-Cher) . 


106, Rue Richelieu, PARK 


Téléphone LOUVRE 47-45 
Adresse télég. : ERMOFILMS-PARIS 
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Projectionnistes ! 


IL Y A PASTILLES ET PASTILLES 
MAIS SACHEZ QUE SEULS LES 


BLOCS-UNION 


donnent une lumière éblouissante 
Fixité — Durée — Economie 
Franco les 40 blocs N°2, 15 francs 
CARBURE comprimé DELTA garanti 
Chalumeaux, Miroirs, Générateurs DELTA 
Fournitures Réparations 
POSTES UNION-DELTA 
LES PLUS PUISSANTS 
# Vente et location de Matériel et Films » 
LES MEILLEURS PROGRAMMES 
LES MEILLEURES CONDITIONS 


Be 


Union Cinématographique de France 
34, rue Charles Baudelaire, PARIS 


-:* MAISON DE CONFIANCE FONDÉE EN 1905 -:- 
- MÉTRO : BASTILLE OÙ LYON- 
TÉLÉPHONE : ROQUETTE, 44-14 


M. Cathelin a vendu à MM. Cuveillier et Théry l’Eden- 
Cinéma, à Noisy-le-Sec, rue de la Forge, 64 bis. 


M. Maurice Morel a vendu à M. Bèle le Régina-Ci- 
néma, à Créteil, 22, Grande-Rue. 


MM. les actionnaires de la Société française pour la 
Construction et l’Exploitation d’Appareils phono-cinémato- 
graphiques et d’Optique se sont réunis en assemblée consti- 
tutive, le 13 novembre, à 14 heures, rue de Littré, n° 1. 


La Société des Etablissements Gaumont, dont le siège 
social est à Paris, 57, rue Saint-Roch, informe ceux de ses 
actionnaires qui étaient mobilisés, prisonniers, domiciliés en 
pays envahis, ou dont les titres étaient restés déposés en pays 
envahis, qu’ils ont jusqu'au 24 janvier 1920, dernier délai, 
pour faire valoir les droits qui leur ont été réservés dans 
l’augmentation de capital de 1.000.000 de francs réalisée 
en juillet 1919. 


Les Cinématographes Harry présenteront le samedi 6 dé- 
cembre, au Ciné Max Linder, à 10 h. 15 précises, les films 
suivants : 


Américan Super-Production: Jack, le Parfait Gentleman, : 


grande comédie drmaatique en 5 actes, interprétée par Wil- 
liam Russe et Miss Francélia Billinton. — Long. approxim. 
1.550 mètres, 3 affiches, 1 série photos. 

Educational: Les Sites pittoresques des Îles Sandwich, 
documentaire. — Métrage approxim., 315 mètres. 


Christie Comedies: Joseph! Ta femme te trompe, co- 
mique. — Métrage approxim., 307 mètres, | affiche. 
Les personnes qui n’auraient pas recu d'invitation, sont 
priées de considérer le présent avis comme en tenant lieu. 
L'Opérateur. 
jm 
Bibliographie. 


Tous les amateurs de photographie, tous les professionnels 
lisent Photo-Pratique, un très intéressant organe bi-mensuel 
qui traite toutes les questions s’y rapportant, sous la direction 
de M. Henry de Villemandy. 

Un spécimen est envoyé sur simple demande accompagnée 
de 0 fr. 50. 

Administration: 45, rue de Belleville, à Paris. 


La Ville-Chimère, roman, par J.-C. Holl (Paris, Li 
brairie des Lettres). — Sous ce titre imagé et symbolique, 
l’auteur brosse un tableau singulièrement évocateur de ces 
hallucinés de la vie qui, sous la suggestion d’une séduisante 
chimère, sont attirés vers le grand mirage parisien. Ecrite 
avant la guerre, cette œuvre conserve toute son actualité 
devant la congestion formidable qui fait de Paris la ville 
cosmopolite et affolante où convergent tous les espoirs, toutes 
les ambitions, les meilleurs et les pires. Le titre de ce roman 
en indique toute la portée sociale, — et il faut souhaiter 
qu'elle soit un avertissement salutaire à quelques-uns, cette 
tragique histoire (hélas! douloureusement vraie), d’un écri- 
vain doué que la Ville-Lumière attira comme tant d’autres 
et que la Ville-Chimère a tué. 


Pluriel, poèmes, par Marie CAVADIA, chez Eugène Fi- 
GUIÈRE et Cie, éditeurs, 3, place de l'Odéon, Paris — 
Un volume format in-16 couronne, prix: 3 fr. 50. 
Pluriel. Ce titre étrange recèle un recueil de poèmes 

d’une exquise sensibilité féminine qui rappelle à nos esprits 

les chants angoissés et brûlants d'amour de la poétesse de 

Lesbos. 

Le fond des poèmes de Marie Cavadia est le symbole, 
et c’est ce qui en fait le mérite, et nous pouvons ajouter de 
ce fait que l’art mallarméen vit encore en la personne de 
disciples fervents. 

Tous ceux donc que la es symbolique a charmés aP” 
précieront grandement Pluriel, de Marie Cavadia, car ils 
trouveront la continuation de la tradition de cet art incom” 


pris, mais si riche en pensées nobles et élevées. 
ARY RENÉ. 


Pensées sans langage, poèmes, par Francis PicABIA, chez 
Eugène FIGUIÈRE et Cie, éditeurs, 3, place de l'Odéon | 
Paris. — Un volume in-12 couronne, prix: 4 fr. 50. 
Le peintre Francis Picabia est connu par ses tentatives 

d'avant-garde; il fait partie de cette célèbre pléiade d’ar- 

tistes nouveaux, où se rencontrent les Albert Gleize, Pi- 
casso, Laboureur, Metzinger, Fernand Léger, dont les théo- 
ries du Cubisme ont bouleversé l’Art Moderne, durant ces 
dernières années et malgré la guerre. Le nouveau livre de 
Picabia va être l’objet de controverses passionnées. Voicl 
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CHARBONS SPÉCIAUX 


œ 

À 
POUR PROJECTION, CINÉMAS, THÉATRES  # 
ET MUSIC-HALLS + 

LES ESSAYER, c'est Ë 
LES ni 


Envoi d'échantillons sur demande 
Demander notre Prix Courant 


EF. BROCHIER 
MARSEILLE: - 81, Rue Senac, 81 - MARSEILLE 
PS ER OS EE ITR RP 


Pour F ALSACE ét la LORRAINE, s'adresser : 
CU 
attaque HILBER & LIENHARDT , PRICE CI 


Je 
rlroteqequtrogeogqeqquopeogegeqquopnogegeququpeeestutroteoege putrotegequpuegeqspole 


je 


Comment s'exprime Udnie dans la préface de Pensées sans 
langage : 

« Un courant condensateur désaimante l’étincelle, tandis 
que l’atmosphère raréfié à l'extrême, sépare les fonds gazeux 
Par une électricité de parafine. Le socle négatif de la ma- 
Chine prend naissance dans une grosse boule, hypothèse d’in- 
térêts de petite taille dans un parc spécial. Les pierres pré- 
Cieuses ont la même dimension accidentellement et en des- 
Sous. Pour éviter l'indicateur disponible, la bobine de verre 
aura la forme de pénétration sur la plaque visuelle d’un 
tube fugitif ou sur une solution simultanément neuve, munie 

un vide égal à la somme des énergies hors d'usage. 

. € Ce livre est à la radiographie des rayons montrant le 
mieux la netteté voilée des substances qu'exige l'aiguille 
ermée, » 


À paraître prochainement dans la collection des Petits 
Livres de Chevet: L'Epée et la Robe, par Gabrielle REVAL, 
€t Alnunea, par Jean BERTHEROY. 


La Pensée Latine, Revue mensuelle internationale, litté- 
Yalre, artistique, théâtrale et économique. 

_ Cette jeune et vivante revue se recommande aux amis des 

ettres et des Arts et à tous ceux qui s'intéressent à l'évo- 
tion de la jeune littérature. 

. D'une excellente tenue littéraire et d’une présentation très 
artistique La Pensée Latine sera lue et deviendra l'organe de 
tous les jeunes littérateurs et artistes qui trouveront dans ses 
Pages le plus bienveillant accueil. 

Demander le 2° numéro, envoyé contre | f1., au Directeur 

+ Georges Gallon, 17, rue de Rivoli, Paris. 


ÉPDevor de la Joie, roman, par Marie LAFITTE, chez 
Eugène FIGUIÈRE et Cie, éditeurs, 3, place de l’Odéon, 
Paris. — Un volume, format in- , prix: 3 fr. 50. 

Le Devoir de la Joie. est un roman de l'amour heureux, 

Où l'on trouve l'ivresse de la vie à l’abri des tourments et 

es chagrins. 

Contrairement à la plupart des romanciers de notre épo- 
Que, Mile Marie Laftte a voulu exalter le bonheur de vivre 
et elle a pleinement réussi, comme le dit M. Paul Brulat 
Qui préfacie le livre. 

Le Devoir de la Joie est un roman d’amour original et 
'are, en ce sens qu’il ne nous montre que les exaltations, les 
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ivresses, les beautés de la passion et veut ignorer les tris- 
tesses, les amertumes, les angoisses, les luttes douloureuses 
et parfois tragiques. 

Aussi nul doute que les personnes avides de sensations 
nouvelles, s'empresseront d'acheter et de lire le livre de 
Mile Marie Lafitte, que sa première verve classe parmi nos 
meilleures romancières. 

ARY RENÉ. 


Nouvelle réglementation de la 
consommation du gaz et de l'électricité 


Le Préfet de police vient de faire afficher l’ordonnance 
suivante concernant la consommatoin du gaz et de l’élec- 
tricité à Paris et dans le département de la Seine: 


Article premier. — L'éclairage extérieur de tous établis- 
sements et magasins ne pourra, en aucun, cas, comporter 
plus de quatre lampes de 16 watts jusqu’à 12 mètres de 
façade; au-delà de 12 mètres de façade, le nombre de 
lampes pourra être augmenté à raison d’une lampe par 
3 mètres supplémentaires. 

Les péristyles sont compris dans la façade. Tous autres 
éclairages extérieurs sont interdits, notamment les enseignes 
et les réclames lumineuses, les motifs décoratifs lumineux, 
l’exposition de transparents et les projections photographi- 
ques et cinématographiques sur la voie publique. 


Art, 2. — Eclairage intérieur. — Dans les mêmes éta- 
blissements, l'éclairage des salles où le public a accès ne 
pourra, en aucun cas, excéder par heure et par mètre carré 
de surface du sol une consommation d'électricité de 5 watts- 
heure ou une consommation de gaz de 33 litres, ce qui cor- 
respond à l'allumage d’une lampe de 16 watts ou d’un bec 
à gaz à incandescence n° | par 3 mètres carrés. 

L'éclairage intérieur des devantures et des vitrines sera 
considéré comme faisant partie de l'éclairage de la salle. 

Art. 3. — En cas d'infraction à la présente ordonance, 
la fourniture du gaz et de l'électricité pourra être supprimée 
pendant une période de 3 à 20 jours. 

Art. 4. — Sont abrogées les dispositions contraires à 
celles de la présente ordonnance et notamment les articles 


12, 13, 14 et 15 de l'ordonnance de police du 21 décem- 
bre 1918. 
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MAISON SPÉCIALE DES FILMS CINÉMATOGRAPHIQUES 


Raoul À. FOSCOIO & Gie 
ZINDJINLI HAN N° 8 


Constantinople (Turquie) 
Téléph. PÉRA 152. — Adr. télég. FOSCOLO ZINDJINLI HAN 


ACHAT — VENTE — LOCATION 
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BEN NN GUESS ANM 
LA PLUS IMFORTANTE MAISON CINÉMATOGRAPHIQUE DE L’AMÉRIQUE DU SUD 
Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 


Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 45-83  @9 


Succursales : 


SANTIAGO DE CHILI, Agustinas 728 ; MONTEVIDEO, 18 de Julio 966 


Maisons d'achat : NEW-YORK, 110-112 West 40 th. St. — PARIS, 80, Avenue Gambetta, Tél. : ROQUETTE 54-29 


Les Stocks de Pétrole et d’'Essence 
en France 


Le Commissariat Général aux Essences et Combustibles 
ayant été averti qu’on se plaignait de manquer d'essence ou 
de pétrole dans quelques départements ou localités, croit 
devoir porter à la connaissance du public l’état actuel des 
stocks entrés en France, qui est le suivant: 

Pétrole d'éclairage et de chauffage: 120.000 tonnes 
entrées en France, c’est-à-dire plus de 4 mois de consomma- 
tion moyenne ; 

Essence d'automobile, d’aviation ou d'éclairage, 100.000 
tonnes entrées en France, c’est-à-dire environ 4 mois de con- 
sommation moyenne ; 

Mazoutz ou huiles lourdes de pétrole: 60.000 tonnes 
entrées en France, c'est-à-dire 30 fois plus que l’utilisation 
industrielle actuelle le permet pour une consommation im- 
médiate. 

L'absence, dans certains endroits, de pétrole, d'essence 
ou de mazouts ne saurait donc tenir au manque de la mar- 


chandise, puisque Les stocks entrés en France sont de pli 
de 4 mois en avance sur la consommation et que les conttal 
à long terme passés avec les grandes Sociétés de producliol 
de pétrole assurent à la France un ravitaillement continu 
sans défaut. 

D'autre part, la vente et la distribution à l’intérieur di 
pays ont été rendues à la liberté du commerce depuis le 
21 décembre 1918, c’est-à-dire depuis près d’un an. 

51 donc certains départements, localités ou collectivités # 
plaignent de manquer de pétrole, c’est aux commerçaïl 
qu'ils doivent s'adresser puisque les stocks importés en Fran 
sont largement suffisants pour tout l’hiver. 

Enfin il est rappelé que le pétrole et l'essence peureil 
être distribués dans les localités ou les départements défcr 
taires autrement que par wagons-citernes, si la crise des voies 
ferrées ne le permet pas. En effet, le pétrole et l'essenct 
peuvent être distribués par camions- -citernes ou autres camioté 
automobiles, qui n’ont qu’à se rendre aux ports de débar 
quement des pétroles (Le Havre, Rouen, Dunkerque, 
Pallice, Bordeaux, Balaruc, Cette, Marseille), pour fl 
faire délivrer, aux entrepôts, les produits stockés dans ls 
réservoirs. 
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L'objectif destiné à fournir l'image agrandie est 
la partie la plus importante de l'appareil de projection, 
puisque c’est de lui que dépendront la finesse et la 
beauté de cette projection. 


Nous recommandons vivement à MM. les Direc 
teurs de cinématographes nos nouveaux objectifs 
 SIAMOR ”’ à $Srande luminosité, cette nou- 
velle série est déjà adoptée par différents grands éta 
blissements cinématographiques du monde entier. 


00-000 0 


Nos objectifs se montent sur tous les appareils de 
cnématogiapiites et sont livrés à l'essai, ]1s sont en vente dans toutes 


les bonnes maisons de fournitures cinématographiques. 


TÉLÉPHONE : 


DEMANDER CATALOGUE SPÉCIAL ENVOYÉ GRATUITEMENT 


ErABLisseMENTs F. FALIEZ 


OPTIQUE ET MÉCANIQUE DE PRÉCISION 
BUREAUX et USINE : AUFFREVILLE, par Mantes (Seine-et-Oise) 


10, à VERT (SZINE:‘ET-OISE) 


SOCIÉTÉ DES FILMS MERCANTONH 


L'APPEL DU SANG - 5: 


d'après le célèbre roman anglais de Robert HICHENS “ The Call of the Blood ” 
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237, Rue de la Michodière, PARIS Téléphone : Gutenberë 00-26 


SOCIETÉ. DES FILMS MOLIERE 


Madame SUZANNE EVOYOD de la Comédie Francaise, Directrice 
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D'ERCKMANN - CHATRIAN 


adapté à l'écran par tené HER VI 2e Partition musicale spéciale .. Henri MAREUCRAL 
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de la Comédie Française 


de la Comédie Française 


POUR LA VENTE S'ADRESSER AU 


23, Rue de la Michodière 
TÉLÉPHONE : GUT. 00-26 
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COMPTOIR DU CINEMATOGRAPHE 


Téléph. : ARCHIVES 24-79 


EH. BLERIOT 
187, rue du Temple - PARIS 
MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 


Vente - Achat - Echange 


Concessionnaire pour la France 
et les Colonies de l'Electrocarbon S. À. 


CHARBONS LAMPES À ARC ET PROJECTION 


GROUPES ÉLECTROGÈNES “ASTER” 


Dernière Heure 
_(IMETE JIeure 


La Société Fox-Film annonce à la dernière heure que le 
grand drame historique La Du Barry, interprété par Theda 


, E : È 5 5 : 
ata, na pu être présenté mercredi dernier au Palais de la 
Mutualité. 


Dans ces conditions, l’édition de ce film est reportée à une 
ate ultérieure que nous ferons connaître en temps opportun. 


Par contre, il est remplacé dans le programme par une 
lès intéressante aventure dramatique de 1.400 mètres envi- 
Ton, L'Intrépide. Kate, interprétée par Virginia Pearson. 

L'Intrépide Kate sortira donc le 26 décembre en même 
temps que L'Espiègle (June Caprice) et Œuf d'Autruche 
Dick and Jeff). 


Les Avant-Premières 


D ter chaque semaine un programme intéressant, telle 
: à ligne de conduite de la maison Pathé. La présentation 
OMadaire était une fois de plus en harmonie avec la 


(LIL 


Téléphone 


Adresse télégr. : ERMOFILMS-PARIS 


La projection débute par le onzième épisode du Tigre 
Sacré : Le Pont du Diable. 


Dans lépisode précédent, nous avons vu Belle s’emparer 


de la fausse idole que Shotwell avait placée sur sa cheminée, 
comme un piège auquel ses adversaires devaient se laisser 
prendre. La jeune fille, ne soupçonnant pas le subterfuge, 
remet cet idole à Face de Tigre en présence des Hindous. 
Mais ceux-ci ne sont pas longs à découvrir la supercherie. 
Furieux, ils poursuivent Jack et Belle à travers un défilé 
de roches volcaniques où le passage, de plus en plus étroit, 
offre, à mesure qu’on s’avance, une atmosphère irrespirable. 

Jack a pu regagner les hauteurs, mais Belle, à demi 
asphyxiée, parvient à peine à le rejoindre lorsqu’un coup de 
revolver ébranle la roche très friable qui s’éboule sous leurs 
poids, et les deux fiancés roulent au fond du ravin, 

Peter Strong s’étonnant de la longue absence de ses amis, 
est venu au-devant d’eux et réussit à sauver Belle au moyen 
d’un lasso. Mais la roche incandescente en certains endroits, 
consume la corde et il lui est impossible de secourir Jack. 

Peter Strong n’hésite pas alors à recourir à un moyen 
désespéré, Il saute à cheval et, de toute la vitesse de son 
coursier, descend au fond de l’abîme, prend Jack en croupe 
et remonte la pente périlleuse. 

Quelques jours de répit au cottage Gordon, comme en un 
riant oasis au milieu de l’aridité du désert. Peter Strong et 
Paula, Jack et Belle forment des projets de bonheur lorsque, 
surpris de l’inactivité du shérif, les Hindous reprennent 
l'offensive. Ils surprennent Peter Strong et le font prisonnier. 

En cette circonstance, Face de Tigre témoigne à leur otage 
un intérêt qui paraît suspect à Salonga et celui-ci juge plus 
prudent de se faire remettre le pacte des Trois. 

Face de Tigre, en effet, se croit, à tort ou à raison, lié à 
Peter Strong par les liens de sang, La suite des évènements 
éclaircira le mystère qui plane sur cet étrange individu, le 
jouet des Hindous, et que son sinistre tatouage éloigne des 
gens de sa race, 

Toujours est-il qu’il réussit à faire évader Peter Strong 
et à prendre la fuite avec lui. 

Mais la nouvelle amitié de Face de Tigre et de Petér Strong 
semble suspecte aux habitants du cottage Gordon qui battent 
froid à leur ami d'hier. Ce dernier, pensant que le malen- 
tendu ne saurait subsister, va rejoindre Face de Tigre dans 
son ermitage de la montagne. Bientôt, en effet, leurs inté- 
rêts communs les rapprochent. Shotwell à proposé à Face de 
Tigre, contre 10.000 dollars, la véritable idole. Le marché 
doit être conclu le soir même et Peter Strong a demandé à 
Belle une escorte de cow-boys pour s'emparer de Shotwell 
et de ses hommes. } 

Mais, entre temps, Hilda a volé l’idole pour la remettre à 
Randolph Gordon et le plan du shériff se trouve déjoué. 

Une désopilante comédie : Les deux Larrons, jouée par 
Lui (Harold Llyod), déchaîne l’hilarité dans la salle. 

Noblesse oblige, d’après la comédie de MM. Hennequin et 
Weber, des mieux interprétée, plaît par ses situations vau- 
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ENTREPRISE GÉNÉRALE DE CIN. MATOGRAPHIE 


Central Union Cinéma 


49, Rue de Chabrol - PARIS 


= TÉLÉPHONE : NORD 16:12 = 


Carif forfaitaire 
pour Programmes de plusieurs jours 


PRIX TRÈS MODÉRÉS 


Vente de Films et Appartils 


NOUVEAU POSTE SEMI-PROFESSIONNEL 
Impeccable Projection 


Prix réclame : @#%@ francs 


DEMANDER NOTICE EXPLICATIVE 


devillesques inattendues, comme on en jugera par le résumé 


du scénario. 


Le baron Gaston Goujon de l’Etang s'ennuie dans la petite 
sous-préfecture où il habite en compagnie de son beau-père, 
de sa belle-mère, le marquis et la marquise de Kerlandee, et 


de sa femme, 


Avec la complicité de son ami Courboiïs, il se fait envoyer 
une dépêche le sollicitant d'accepter à Paris la présidence 


dun Comité royaliste. 
« Nobless 


« comité royaliste » et quels étaient les « rois » et 


« reines » de cette association, quelle n’eût pas été sa désil- 


lusion ! 


Tout irait pour le mieux si Gaston ne s'était trouvé, par 
Son action politique, porté candidat député, et si le journal 


se oblige ». Et chacun admire le dévouement de 
Gaston à ses nouvelles fonctions qui l’absorbent non seule- 
ment le jour, maïs la nuit, Si Mme Goujon de l'Etang eût 
pu voir en quelle joyeuse société son mari présidait son 
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l'Ornière ne s'était avisé de l’éclabousser de la boue la plus 
noire, Le directeur de ce journal, Lebousier, est en effet 
candidat socialiste dans la même circonscription électorale 
et de plus, il est payé par le marquis qui, s’ennuyant dans 
la capitale, rêve aux charmes d’une jeune vachère qu’il à 
laissée à Kerlandec, et intrigue pour reprendre le chemin de 
la Bretagne. 

Le candidat socialiste, sous prétexte d’agiter la provinces 
se rend à Vuzy-sus-Brenne pour voir sa bonne amie Arté- 
mise, tandis que notre candidat royaliste, ayant fait pal 
hasard la connaissance de Mme Lebousier, qui s’est présentée 
à lui sous le nom de « Durand », s’installe au même Vuzy- 
sur-Brenne, dans le même hôtel que son adversaire polis 
tique. 

D'un autre côté, Mme Goujon de l’Etang, accompagnée de 
ses parents, descend également dans cet hôtel, afin de chauf- 
fer la candidature de Gaston. Les imbroglios qui naissent 
de cette situation sont indescriptibles et le pot aux roses 
naturellement, se découvre! Mme Goujon de l’'Etang, bien 
décidée à infliger à son mari la peine du talion, jure de se 
donner au premier homme qui passera. 

Ce n’est heureusement qu’une gageure et, après d’innom- 
brables péripéties, Gaston, las de ses aventures orageuses 
renonce à la politique et se retrouve avec joie dans la paix 
familiale de Kerlandec, 

Ce film, en ces temps de luttes électorales à outrance, me@ 
paraît d’une ironique ac‘ualité. 

Le Pathé-Journal, l'œil qui voit tout, nous montre entré 
autre quelques nouveaux députés tels que : le général de 
Castelnau, le capitaine Heurteaux ét l’As des As, le capitaine 
Fonck. 

Et maintenant c’est le grand film de la présentation. : All 
Sahara, scène dramatique en quatre parties de M. G. Sullivai 
où la poésie sauvage du désert, l'intimité curieuse des vieilles 
cités arabes, la magie des paysages d'Orient se trouvent m4 
gistralement réunies. 

D'une originale conception, d’une mise en scène -remäl” 
quable, d’une remarquable interprétation on peut dire quê 
Sahara est un film magnifique. Mme Louise Glaum inter” 
prète le rôle de Mme Stanley avec une science consommée 
du théâtre. La partie technique est traitée avec art; certains 
tableaux sont de véritables chefs-d’œuvre de vérité et de 
beauté. 

L'action habilement charpentée, qui se déroule naturelles 
ment au milieu de cadres exotiques, mérite d’être rapportée: 

Mme Stanley, enivrée de succès mondains, reçoit les hon- 
mages comme une idole vers qui monte l’encens. ‘ 

Son mari qui l’adore, la laisse, sans un reproche, gaspillel 
sa fortune, Mais un jour, il l’avertit qu'il est ruiné et qu'il 
lui faut partir pour le Sahara où une importante société lul 
confie une grosse entreprise commerciale. 

« Tu auras, lui dit-il pour la consoler, la plus belle tente 
du désert. » 

La perspective de voir le Caire la décide. Elle se con: 


Nepas confondre 


L'ÉCOLE CINÉM 
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est le seul établissement donnant sérieusement et rapidement 
AA . toutes les notions Concernant la projection et la. prise de vues 
L'opérateur projectionniste en sort muni d’un certificat de capacité après passage en cabine à poste double 
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Mmande de nouvelles toilettes appropriées à sa vie nouvelle 
ct les péripéties du voyage l’amusent tout d’abord. 

Mais au bout de quelques semaines, luniformité de l’ho- 
rizon, la monotonie des heures sous la tente, la solennité 
des invocations musulmanes dissolvent le courage de la jeune 
femme, dont toutes les pensées se tendent vers la cité proche 
et inaccessible : le Caire! mirage tentateur au milieu du 
désert, 

Une caravane vient à passer. Cest celle d’un homme 
Puissamment riche, le prince Alexis de Russie. Heureux de 
rencontrer des Européens sur sa route, il leur rend visite et 
Mme Stanley, en l’honneur de cét hôte de marque, déploie 
le luxe et la coquetterie qui faisaient d’ellé la reine des 
Salons. 

Elle lui parlé de Pennui qui l’étreint dans ce désert; il 
retourne au Caire, lui parle de la vie brillante de cette ville 
cosmopolite ; elle l’écoute passionnément et lorsqu'il la sup- 
plie de l'accompagner, le combat de sa conscience se termine 
par une rapide défaite. 

Elle part, elle habi‘e un palais, a de somptueuses toilettes. 
Mais elle s’aperçoit avec surprise que toutes ces richesses ne 
font pas le bonheur. Le bonheur? Où donc était-il? 

Mustapha, un serviteur musulman qui est à la fois un phi- 
losophe et un sage, lui conseille d’aller, dans les quartiers 
Pauvres, soulager la misère des malheureux. Des mains avi- 
des se tendent sur son passage, et parmi elles les menottes 
d'un petit enfant. Elle le regarde. Comme il ressemble à son 
fils! Un miséreux se dresse à son côté. Son mari! 


Stanley, après son départ, s’est adonné à l’opium qui lui 
apportait l’oubli. La folie, parfois, s’emparait de son cer- 


Yéau, une folie de meurtre qui l'avait poussé à quitter la 
tente pour venir au Caire chercher celle qui l'avait trahi et 
Pour la tuer. 

Maintenant, ce n’est plus qu’un pauvre être dégénéré. Il 
ne reconnaît pas sa femme et se laisse conduire docilement, 


QUITEURS.:.. 07 


EXPLOITANTS 


avec son enfant, au Palais de l’Aurore, qu'habitent Mme Stan- 
ley et le Prince Alexis. 

Les soins d’un médecin, et la privation de l’opium, rendent 
bientôt la lucidité à son cerveau. Pour Mme Stanley, l’heure 
de l'échéance va sonner. 

Le Prince Alexis commence à se lasser de sa longue rés 
tance, car elle s’en es! tenue strictement aux termes de leur 
pacte d'amitié platonique. La diplomatie du Slave” anété 
déjouée, Sa colère éclate. Violent et instinctif comme ceux de 
sa race, il va peut-être commettre un meurtre, lorsque Stan- 
ley paraît. 

Que se passe-t 
naît-il le Prince? 

I1 braque sur lui son revolver et fait feu, puis accompagné 
de sa femme et de son fils, il reprend le chemin du désert. 

Pendant plusieurs mois, il ne manifeste aucun souvenir 
du passé, lorsqu'une jeune anglaise, appartenant à une mis- 
sion, vient le voir sous sa tente. Au Caire elle lui a prodi- 
gué ses soins et elle constate avec joie son relèvement moral. 
Mais Mme Stanley les croit liés par des liens plus sérieux. 
N’a-t-elle pas mérité ce châtiment? Elle se prépare à partir, 
seule, au hasard, lorsque son mari, la rappelant lui ouvre les 
bras. « Reste, lui ditiil, je l’ai pardonnée et je l’aime ». 

Telle est l’action de Sahara, qui triomphera bientôt sur 
tous les écrans. 

Est-il utile de rappeler que le 29 novembre Pathé pré- 
sentera les deux premiers chapitres de Travail, d'Emile Zola? 
Non, car tout le monde attend impatiemment cette magni- 
fique œuvre française que l’on qualifie déjà de chef-d'œuvre, 


S= 


-il dans son cerveau encore obscur? Recon- 


, 


Sans être doué du don de double vue, j'ai eu, quelques 
minutes avant la présentation spéciale que faisait la Maison 
Harry au Ciné Max Linder, la très nelte impression qu’elle 
serait un succès de plus pouf cette grande firme. 

Le public qui avait répondu aux invitations partageailt 
mon impression, puisqu'il s’y pressait nombreux. En effet, 
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la salle est garnie. Près de la porte d’entrée j’aperçois 
M. Harry, qui, très entouré, me paraît également ravi de la 
bonne surprise qu’il nous réserve. S 

L’orchestre attaque une ouverture et la projection débute. 
Un court plein air : L’Eté en Alaska, nous montre différentes 
vues locales et des montagnes de neige, qui se désagrégeant 
peu à peu, tombent dans un fleuve en faisant bouillonner les 
aux. Le Cordon sanitaire, est une brève comédie qui nous 
montre le stratagème qu’emploie un mari pour forcer le cor- 
don sanitaire qui entoure la maison où s'affiche la pancarte: 
contagion. 

Enfin, Marthe fulgure sur lPécran et un murmure appro- 
bateur souligne son apparition. Marthe est une comédie en 
cinq actes, tirée de l’œuvre célèbre de M. Henry Kiste- 
maeckers, le talentueux auteur de L’Occident. 

Une interprétation de tout premier ordre, où figurent les 
noms de nos grandes vedettes parisiennes, telle est celle de 
ce film magnifique. Mlle Paulette Duval, du théâtre Michel, 
incarne le rôle de Marthe avec un art subtil et délicieux. 
M. Pierre Magnier, de la Porte Saint-Martin, dont la réputa- 
tion m’est plus à faire, réalise un exact Marquis d’Aiguerose. 
M. de Rochefort, du théâtre Fémina, se fait remarquer dans 
le rôle ingrat de Louis Verdun, ou il plaît par sa belle tenue 
et son tempérament dramatique. Les autres rôles sont tenus 
par Mmes Jalabert, Mariette Lelières, Damirof, Blanche Rit- 
tier et MM. Reschal, Malavié, Robert Tourneur et Dumont, 
méritent également des éloges très mérités. 

La partie technique est en harmonie avec l'interprétation. 
La photographie traitée entièrement en virages est des plus 
réussies. Les sites, admirablement choisis, se succèdent en 
une suite de tableaux des plus pittoresques. Marthe est un 
excellent film et un film français, qui fait honneur à la 
Maison Harry et à la Cinématographie française. 

Je serais incomplet si je’ne donhais ici un bref compte- 
rendu de cette très belle adaptation. 

Joueur passionné, le marquis d’Aiguerose a été obligé de 
s’expatrier à Haï-Ding (Indo-Chine) où il a obtenu une con- 
cession, 

Dans sa solitude, ses vices renaissent et son exploitation 
périclite de jour en jour. 

Enfant abandonné, recueilli par une brave femme, le jour 
de la Saint-Louis, sur le parvis d’une église de Verdun, 
« Louis Verdun », pour subvenir aux besoins de sa mère 
d'adoption, a accepté les fonctions peu rétribuées de surveil- 
lant dans l’entreprise du marquis d’Aiguerose. 

Le marquis à dilapidé au jeu les fonds affectés à une 
échéance impérative et, pour différer le paiement il imagine 
le stratagème de se cambrioler, et de cacher dans la case de 
Louis Verdun son portefeuille. Résultat : Louis Verdun est 
injustement condamné à dix ans de réclusion. Mais Verdun 
réussit à s'évader et gagne l’Amérique où il fait la connais- 
sance d’un prospecteur de mines d’or : Georges d’Espar. 
Celui-ci le prend en amitié et en fait son associé. Blessé mor- 
tellement par l’explosion d’un fourneau de mine, Georges 
d’Espar échange ses papiers contre ceux de Louis Verdun, 
Désormais, Louis Verdun est mort pour tous, seul, Georges 
d’Espar existe. 

Des années ont passé. Le marquis d’Aiguerose a épousé 


ou susceptibles de leur offrir leurs services. 


Marthe Valdon, riche héritière de parents entichés de no- 
blesse. 

Cette exquise créature, experte en fous les sports, cherche 
en eux la consolation d’avoir été la victime du marquis; car 
le misérable ne se contente pas d’écorner en folles prodiga- 
lités la dot de sa femme. 

Au cours d’un championnat de polo à cheval, Marthe fait 
la connaissance du capitaine d'équipe, Georges d’Espar, alias 
Louis Verdun, lequel, ignorant qu’elle était la marquise 
d’Aiguerose, s’était épris d’elle. 

Invité par la marquise, Georges d'Espar, à présent qu’il 
sait que Marthe est la femme de celui qui le fit condamner, 
ne se rend pas à l'invitation. 

Quelques jours plus tard, à une vente de charité, Georges 
dEspar a l’occasion de payer royalement à celle qu’il aime 
la fleur dont elle adorne sa boutonnière, et Marthe, lui rap- 
pelle qu’elle reçoit avec plaisir ses amis, le mardi de 4 à 
7 heures. 

Lors d’une promenade au Bois, les chevaux de la marquise 
s’emballent. Marthe va être leur victime, quand Georges d’'Es- 
par, qui chevauchait dans le bois, se jette à sa poursuite 
et parvient à enfourcher l’un des chevaux et à $en rendre 
maître. Il s'aperçoit alors que celle qu’il vient de sauver 
n’est autre que Marthe. 

Le mardi venu, Marthe espère remercier son sauveur de 
vive voix. mais celui-ci ne se présente pas. Marthe lui écrit 
une lettre l’informant que s’il ne vient pas, elle tiendra son 
abstention pour une offense. Georges ne peut différer. Il 
arrive chez la marquise au moment où celle-ci va essayer 
de nouveaux pistolets. Georges sollicite l'honneur de tenir la 
cible et, témérairement brave, la tient près du corps, se refu- 
sant à l’éloigner, sous le prétexte que ce serait faire une 
injure à l’adresse de la marquise. Marthe tire. et l’assiette- 
cible vole en éclats. 

Tête à tête, Marthe demande à Georges pourquoi il la fuit 
ainsi? Georges se décide à parler. 

Entre temps, le marquis fait demander à la marquise si 
elle peut le recevoir. 

Marthe demande à Georges quelle est sa situation légale 
si quelqu'un le reconnaissait; celui-ci lui répond qu’il est 
faussaire et en rupture de ban. 

Georges lui avoue qu’il doit la fuir parce qu’il l'aime. 
Ecœurée par l'acte ignoble de son mari, angoissée et charmée 
par les paroles de Georges, Marthe goûte les délices d’une 
chose exquise mais ignorée; cependant sa vertu lui fait fer- 
mer son cœur à l’amour..… défendu. 

Le marquis se fait annoncer, et la jeune femme présente 
les deux hommes l’un à l’autre. Resté seul, le marquis songe! 
Où diable a-t-il vu ces yeux-là? 

Cependant, Marthe a pris une décision : elle. va trouver 
le marquis, et lui déclare qu’elle consentira à payer ses 
dettes, à la condition qu’il lui rendra sa liberté par Île 
divorce. Le marquis refuse. Puis, poussant le cynisme jus- 
qu’à son plus haut période, il informe Marthe qu’il ira, le 
soir même, user de son titre d’époux... 

Marthe, décidée à tout plutôt que de le subir, écrit une 
lettre à chacun de ses amis pour les convoquer le soir même 
et une en particulier à Georges d’Espar.…. 


EE EE 


SYNDICAT DES OPÉRATEURS DE PRISE DE VUES CINÉMATOGRAPHIQUES 
SYNDICAT PROFESSIONNEL INDÉPENDANT 
Inscrit au Répertoire de la Préfecture de la Seine sous le numéro matricule 3331 (Loi du 21 Mars 1884) 


MM. les Employeurs, Directeurs et Metteurs en scène recherchant un Opérateur de prise de vues sont 
priés d'adresser par correspondance leurs offres d'emploi au secrétaire du Syndicat, M. RINGEL, 2, rue 
Legemptel à Vincennes, qui leur soumettra, par retour du courrier, la liste des Opérateurs disponibles 


Le Président : A. BAY ARD 


LE CoURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE î 


L’'ÉLECTRO-CINEMA 


G. CROSTE 
90, Rue Rochechouart — PARIS (9%) 
Téléph. : Nord 43-37 
Tout ce qui concerne l'électricité et le cinéma 

VENTE - ACHAT - ÉCHANGE 
3 MATÉRIEL NEUF ET D'OCCASION 
Réparations d'appareils de toutes marques 
CHARBONS POUR PROJECTIONS, — LAMPES 1/2 WATT 


ù Les amis arrivent, Marthe les prie de patienter. Bientôt 
ils sauront tout !… 

De retour dans sa chambre, Marthe y reçoit Georges et 
lui explique son plan : un éclat public peut seul contraindre 
SOh mari au divorce. La présence de Georges d'Espar chez 
elle en donnera toutes les apparences. Marthe lui demande 
de la sauver encore une fois. Il accepte. Marthe le cache, et 
lorsque 1e marquis arrive... Georges paraît. Une scène émou- 
Yante a lieu. Le marquis ordonne à Georges de sortir, et 
Comme il s’y refuse, le menace de son revolver. Georges 
désarme d’Aiguerose. Mais, dans la lutte, les yeux flam- 
boyants, les yeux qui le hantaient, parlent. D’Aiguerose 
reconnait Louis Verdun! Il raille sa femme et lui jette à la 
face qu’il va de ce pas livrer à la justice ce forcat en rup- 
lure de ban. 

Cen est trop pour la pauvre Marthe! Elle saisit son revol- 
Yer et tire sur le marquis... 

Tous les d’Aiguerose ont mal vécu, mais tous sont morts 
Broprement.… Si bien que lorsque les familiers accourent, le 
Marquis leur déclare qu'il vient d’en finir, selon l’Pusage, ne 
Pouvant faire face à sa dette de jeu... 

Puis, avant de mourir, il confie sa femme à Monsieur... 
{ d'Espar ». 

Et cette couronne de marquise, couronne de ronces si dure- 
Ment achetée, si douloureusement portée, fut transformée 
Par la magie de leur amour en une couronne de roses. 

Telle est l’action de ce beau film auquel le plus grand et 
légitime succès est réservé. 

Hurrah! pour Harry, il le mérite bien. 


La présentation de l'Agence Générale Cinématog raphique 
st cette semaine intéressante et variée. 

Un court documentaire Les Salamandres nous initie sur 
la Vie de ces animaux. L'insigne accusateur, est un drame qui, 
bien que relativement bref, n’en est pas moins intéressant. Le 
lroisième épisode : Grandeur et Décadence du Roman comi- 
Que de Charlot et de Lolotte, continue ce désopilant comique 
ävec la même verve. Enfin, Les Yeux dans la nuit, drame poi- 
Snant interprété magistralement par Monroe Salisbury clô- 
ture la présentation de l'Agence. 


L'Union-Eclair présente les cinq premiers épisodes du 
£rand film : Le Fils de La Nuit (grand cinéma-roman d’aven- 
tures de M. G. Bourgeois, publié par Le Matin). 

, Cette œuvre grandiose et hardie, toute d’imagination et 
d'art, se déroule dans des contrées d’un pittoresque infini, 
d'une variété inimaginable. Tantôt c’est la vision de PAfrique 
brûlante, tantôt les furies angoissantes d’u1 naufrage feront 
Place aux splendeurs lumineuses des réceptions imondaines. 


CRITERIO 


P. CANEGAL Y 


Par $a conception, par sa structure, Le Fils de La Nuit Tap- 
pelle la manière des grands maîtres du roman francais, 
Dumas père, Paul Féval, dont les drames passionnants 
voyaient évoluer des figures au relief intense, héros #ÿim- 
pathiques, valeureux ou traîtres de fantastique allure. 

Pour réaliser le rêve qu’il veut nous faire vivre, 
M. G. Bourgeois à réuni une troupe admirable composée de 
MM. Zorilla, qui est une révélation, Joffre, Georges Wague, 
Tarnes, Gildes, Dartagnan et Teddy qu’il est vain de louan- 
ger:; Mme Elmire Vauthier que nous admirons toujours avec 
joie, la blonde et souriante Yvonne Desvignes, Mme Bourgeois 
qui sous le pseudonyme de Darson joue avec toutes les res- 
sources de son souple talent le rôle de la cabaretière Flora, la 
charmante Mme Roulet et tutti quanti car ils sont {trop nom- 
breux, mais tous méritent des éloges. 

La technique du film est parfaite, À en juger par la fac- 
ture soignée des cinq premiers épisodes je résume par avance 
Le Fils de la Nuit par un seul mot : Succès! 

La Fox-Film dont la production est toujours soignée pré- 
sentait cette semaine une délicieuse comédie L’Espiègle, dont 
la gracieuse June Caprice est l'interprète. Dick and Jeff nous 
ont amusé comme toujours dans Œuf d'Autruche. 

La Du Barry, drame historique interprété par Theda Bara 
annoncé à cette présentation ne sortira qu’en Mars. Excep- 
tionnellement, La Fox qui présentera désormais au Ciné Max 
Linder donnera Mercredi prochain et pour la dernière fois sa 
production hebdomadaire au Palais de la Mutualité. 

La Phocéa-Location présentait cette semaine La Femme 
Panthère avec Olga Petrova (drame) et Business avant tout 
(comique). 

A propos des présentations spéciales pourquoi les édi- 
teurs et loueurs ne s’entendent-ils pas? Ils éviteraient ainsi 
ces présentations simultanées qui mettent les intéressés 
dans l'impossibilité d'assister à l’une et à l’autre. Ainsi cette 
semaine la Maison Pathé présentait Travail à 9 heures 3/4 et 
le même jour à 10 heures 1/4 les Ginématographes Harry 
présentaient Sous le Bistouri. I est superflu de dire que ces 
2 présentations se sont porté un préjudice réciproque. C’est 
bien fâcheux. Il serait cependant si simple de conclure un 
accord amical. Tout le monde y trouverait son compte. 

DES ANGLES. 


Les Présentations 


Palais de la Mutualité, 325, Rue Saint-Martin 


Etablissements Pathé frères 
Service de Location : 67, Fg St-Martin Tél. Nord 68-58 


PROGRAMME N° 2 
Présentation du 3 décembre 1919 

Edition du 9 janvier 1919 

Paré. — Le Juif Polonais, d'après le célèbre drame 

d'Erckmann Chatrian, drame interprété par Frank 

Keenan. Une aff. 220/320. Deux aff. 120/160, Une po- 

chette de 8 photos 24 X 30. 1 agrandissement 65/90 de 
Frank Keenan. 1 brochure.......... RE PET 1250 


PELLICULES VIERGES 


19, Rue Pasteur, LE VESINET (S.-et-0.) 


58 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


MAGKSENNETT COMEDIES. — Pathé Editeur. — Casimir 
instituteur, comédie. Editable pour France, Colo- 
nies, Protectorats, Suisse, Belgique, Luxembourg, 


Prvpte DORA O0 /ALGOERR PRET ER RE RCE 570 
PATHÉ. — Pathé-Revue n° 2, 1 aff. générale 120/160. 205 
HORS PROGRAMME 

Paré. — Le Tigre sacré (12° épis.) : Vers le Bonheur, 
série dramatique interprétée par : Miss Ruth Ro- 
jand Une at 0 LG RTE CPC 600 


Le 13 Décembre, à 9 heures 3/4 
au PATHÉ-PALACE, Boulevard des Italiens 
Présentation spéciale des 3° et 4° Chapitres 
de 
"KI BR A WAEL, 
d'Emile ZOLA 
Adaption et Mise en scène de H. POUCTAL 


3e Chapitre : LA LUTTE 
4° Chapitre : L'HYMNE AU TRAVAIL 
Pathé-Cinéma Le Film d'Art 


Comptoir Ciné Location Gaumont 
28, Rue des Alouettes Tél. Nord 51-13 
Présentation du 2 décembre 1919 


2 


LIVRABLE LE D DÉCEMBRE 1919 


Gaurmont-ACEUAIILES TAN Te ete dore 200 
LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 
PARAMOUNT PICTURES. — Exclusivité Gaumont. — Vo- 
lonté, comédie sentimentale interprétée par Charles 
Ray (2 aff. 150 X220 et 6 photos 18X24).......... 1400 
Édition GaumonrT. — La Faute d’Orthographe, comédie 
comique (1 aff. 110 X150 et 6 photos 24X30)...... 679 
SvENsKkA Fizu. — Exclusivité Gaumont, — Images Sué- 
HOISES ER lOCUMENTAT CPS re ae en encre 150 
L/Ko. — Skating et Cuisine, comique.............. 505 


P. S. — La Maison Gaumont a présenté, mercredi dernier, 
25 novembre, avec le programme n° 52, comprenant : Les 
Premiers hommes dans la Lune, etc. la bande : 

LIVRABLE LE 19 DÉCEMBRE 1919 
Edition Gaumont. — Pèlerinage National à Notre-Dame 
de Lourdes, août 1919, documentaire.............. 120 


Etablissements L. Aubert 


124, Avenue de la République Tél. Roquette 73-31 et 73-32 
Présentation du 2 décembre 1919 à 10 heures du matin 


LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 


INTER-OcÉAN. — Excursions au Mont Pilate, plein air. 130 
Fox Fizm CORPORATION. — Le Faux Bonheur, drame 
interprété par Virginia Pearson, aff. photos. env. 1530 
Fox Firm Corporation. — Dick and Jeff dans : Les 
Godillots enchantés, dessins animés, aff........ env. 156 
LIVRABLE LE 5 DÉCEMBRE 1919 
LLAUBERT,—  AUDEr = JOUTAAL EE. env. 190 


Agence Générale Cinématographique 


16, Rue Grange-Batelière Tél Cent. 0-48 et Gut. 30-80 
Présentation du 1% décembre 1919 


LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 


Ascension sur le Mont Hood, plein air.......... env. 195 
Belle du Sud, comédie sentimentale interprétée par à 
Mae Marsht(Goldywn) 00 PER TT OR Er env. 1550 
Son Fils, comédie gaie interprétée ps Bryant Wash- 
burn /(Essanasy) ARE ere Me env. 1500 


Ciné-Location-Eclipse 
94, Rue Saint-Lazare Tél. Louvre 32-79 et Cent. 27-44 


s 


Présentation -du 1% décembre ,1919 à 2 heures 
LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 
Eczipse. — La Fabrication des tonneaux, document. 185 


EGLIPSE AMERICAN. Pour un baiser, grande scène dra- 
matique . interprétée par. Doris Kenyon, aff.-photos. 1600 


EGLIPSE. Le Roi rêve, dessins animés.............. 150 
OP TU, RO CU) Lie 0 Be reçut DE ONE APE M Line AIR 26, 7 OST ES 
Union-Eclair 


12, Rue Gaillon Tél. Louvre 14-18 
Présentation du 3 décembre 1919 
Salle du rez-de-chaussée 
LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 


STANDARD. — À la Cour du Prince Bienveillant, co- 
medietentantine attente lee env. 345 
KALEM. — La dernière Forfaiture, drame du Contre-es- 
Dionnage AIMériIcAin) At. he ere env. 340 
Ecran Biarritz pleinidite ECC 0r env. 150 
LIVRABLE LE 5 DÉCEMBRE 1919 
EGrAIR. — Eclair-Journal n° 49 .:%:..:....2... env. 200 


Super-Film Location 
Présentation du 2 décembre 1919 à 2 heures 
LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 


Surer-Fizm-LocarioN. — La Grève des femmes, comi- 

(CREER AP A AD ER D RE EEE env. 350 
SuPrER-FILM-LOCATION. — Un raid sur Le ranch, drame, 

ÉTAT PRO PAR EP DU EC EU ASS env.  65l 
Veperre-Fizm U. A. — Fatty, groom, comique, 8 aff. 

SIÉDROEO SE NE Ne FAIR Ten e env.  7OÙ 


+ Ciné Max Linder, 24, Boulevard Poissonnière 


Fox FILM 


24, Boulevard des Italiens. Tél, Louvre 22.03 
Présentation du 1% décembre 1919 à 10 heures du matin 


LIVRABLE LE 2 JANVIER 1920 
Fox-Fizm. — Un drame d'Amour sous la Révolution 
(2 parties), drame historique interprété par William 
Farnum et Jewel Carmen (affich. et photos), 1"° par- 


1 POS ATOS QE ARR PR 1400 
Fox-Fizm. — Le Prix d'un caprice, avec Gladys Brock- 

well, comédie dramatique (aff. et photos)........ 100€ 
Fox-Fizm. — Le Chéri des Shérifs (Sunshine Comédie), 

CoMIquentA Se CE DhOLOS NEA AMMNNE TIENNE EEE RU 60 
Fox-FiLm. Dans les Huiles (Série Dick and Jeff), des- 

SiNnStanimesen nr recense ere 201 


"4 
Cinématographes Harry 
158 ter, Rue du Temple Tél. Archives 12-5/ 
Présentation du 6 décembre 1919 
LIVRABLE LE 2 JANVIER 1919 
EDUCATIONAL, — Une excursion dans l'Ile d'Hawai, doc. 29% 
SELECT PICTURES, — La Petite Milliardaire, coméd. sen- 
timentale interprétée par Miss Constance Hands 


SAIT ISERE DOOIOS echec ec eme 1425 
Caristie COMEDIE. — Le Cordon sanitaire, comique, 

AA ES CM ARR QE AE A MTS AE 31! 
GazLo Fizm. — Marthe, tiré de la célèbre pièce de 


Henry Kistemaekers, interprété par Mlle Paulette 
Duval; MM. Pierre Magnier est Ch. de Rochefort, 
mise en scène de Gaston Roudes, 3 aff. photos .... 162! 
N. B. Ces films ont fait l’objet d’une présentation spéciale 


LIVRABLE LE 16 JANVIER 1919 
CHRISTIE COMÉDIES. — Joseph! ta femme te trompe, co- 


MIQUE NN IRA IL ANDRE AE ONE ee NN re 30! 
EDUCATIONAL. — Les siles pittoresques aux Iles Sand- | 
HIChS CAOCUMENLAITE NE 0 UN UT TURN 31: 


AMÉRICAN SUPER PRODUCTION. — Jack le parfait genle- 
man, comédie dramatique en 5 actes interprétée par 
Miss Francelia Billington, William Russel, 3 aff. 
1 Sérier-photo see CNE Er nnR PAM Rares 155 
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| fr. la ligne 


… À l'exception des Demandes d’em- 


0is qui sont insérées gratuitement, 


Pour les démobilisés, toutes les 


Petites annonces sont facturées 
iranc la ligne. 
Les ordres d'insertions, en consé- 
guence, doivent être accompagnés 
0e leur montant en mandat-poste. 


Joindre un timbre à toutes les 


| “tmandes de renseignement. 


DEMANDES D'EMPLOIS 


RES RTS PU RE 


OPÉRATEUR-ÉLECTRICIEN, démobilisé, demande 


f pe Mploi, Paris ou Banlieue. Mr Alfred DESPOSTE, 


+» Tue d'Angoulème, Paris, (11°), (46-52) 


È DRecreur ciné. régions envahies, propriétaire 


| ent 


h | 


de tout un matériel de projection, demande 
: que avec personne possédant salle ou indication 
snettant installer ciné. : BERTOUT, 80, quai d° 
Suières, Asnières, (Seine). (18-49-50) 


À OPÉRaTEUR éleet. cherche place Paris ou Province 


Ecr. : E DUFOUR, 62, rue Haxo Paris, (ue). 
É (8-49-50-51) 
OPÉraTEUR démobilisé cherche place opérateur 
laris ou Banlieue, bonnes références, LEGOUPIL, 
:Tue Pauly, Paris. ; 
SPL PR 
OFFRES D'EMPLOIS 
TE ET ins 
OS camarades démobilisés sont sans em- 
M ploi. Si vous avez besoin de personnel, 
Vossieurs les Directeurs, demandez-le par la 
k e des petites annonces. Vous aurez vite 
vas perte de temps, toutes satisfactions. Les 
ais professionnels lisent Le Courrier. (15) 
TR A UE EE 


ACHAT & VENTE DE MATÉRIEL 


D 


| VENDRE cause décès : tournée cinématographi- 
Ma que automobile pleine exploitation, poste Pathè 
ériel complet, éclairage électrique et OXY- 


| à AS gs ae r 
julylénique, lous droits à 15 salles environnantes. 
fe tout 10.060 fr. ; écrire aux initiales L, F. HS 

{ 


Ourrier. ‘ 


TOUTES LES DEMAND 


. VENDRE : Un projecteur et ? objectifs, une 
lampe à are, une lanterne avec une cuve à eau 
un Rhéostat, le tout usagé. Demander les conditions 
par écrit : Le Dénicheur au Courrier. Joindre 
timbre pour réponse. ù 


GROUPES ELECTROG£NES DISPONIBLES : 


4 De Dion Thomson,......... 180 amp. 110 volts 
1 De Dion Thomson... L . 410 volts 
2 Ballot Heiser.......e...s..s 100 amp. 
à Ballot La Française électr., 170 amp: aiv volts 
4 Ballot. severe 43 . 110 volts 
1 De Dion Bréguel. :+..:...+ 100 amp. 110 volts 
A ITNROMSOmE Ne Acemmeneere 100 amp. 410 volts 
1 Creil A E.G.s.srssseseusse 55 amp. 410 Volls 
et plusieurs autre groupes 70 et 80 amp., 70 et 110 
volts, Maurice GLEYZAL. Cinématograplies, 22, 
Rue Taylor, Paris (X°). 


EN raison de l'énorme succès remporté par la 
vente-réclame qu'elle vient de faire, la maison 
GLEYZAL, 46, Rue du Chäteau-d'Eau, fera une nou- 
nouvelle vente de 10 postes complets Pathé frèfes 
avec projécteurs renforcés, table en fer, Carters, etc. 
de 90 et 50 amp. avec 30% de réduction sur les 
prix habituels. Les postes neufs sont vendus au 
même pe que ceux d'occasion. MM. les Cinéma- 
tographistes sont priés de vouloir blen ne pas 
perdre de temps pour profiter de cette occasion 
Yéritablement exceptionnelle. (331 


30, Rue de Trévise, PARIS, 9e 
Postes complets à croix de malte de 
toutes marques, de tous modèles, no- 
tamment en PATHE “renforcés” GAU- 
MONT vert, GUILBERT, POWERS, 
ogènes diverses forces, 


Groupes électr 
{ 0 principalement en BALLOT, ASTER, RE- 


NAULT etc., Importants lots de fauteuils 
d'occasion demander liste de détail. 


Téléph. : BERGÈRE 50-99 


ES DE RENSEIGNEMENTS SE RÉFÉRANT AUX P 
ACCOMPAGNÉES D'UN TIMBRE-POSTE POUR L 


Groupes électrogènes dont 1 Ariès 
75 a. 440 v. et1 Brasier 60 a. 70. v. 
St ( C k Postes complet:neufs et occasion dont 
49 Pathé, 40 Continsouza, 5 Guil et 1 
Ernemann. 


Fauteuils de choix. livraison rapide. 
Postes Radius, Lampes 10 v., SUR 


. Siamor. 
Un! le M. VIGNAL, 66, rue de 
Q Bondy, ne livre que du matériel 
garanti en parfait étal de marche. 
Maison de confiance. 


vin dans nos bureaux nos modèles de fauteuils 


ascule fer et bois, modèle riche et élégant extra 


solide sièges et dossiers perforés, dossiers cintrés, 
livraisongarantie. Films stok eb exclusivité. 
BAUDON 345, rue St-Martin, Paris, Téléphone : 
Archives 49-17, Adresse télégraphique Ciné audon 


(48-49-50-51-52.4) 


mm 
25 CHARPENTES en fer. éonvenant pour Cons- 
truction cinéma. 30 M, Dix 8m. larg, à m. haut. 
airie, FOBFeHENESQNSE Ë 

: ù (18) 


Ecr..: GONIN, 2, rue de la 
Bois. : 


ETITES ANNONCES DOIVENT ÊTRE 


APPAREIL professionel prise de vue,complet, état 
neuf, marque Pathé, 3500 frs. DANIEL, 50 
Boulevard Magenta. k al 


DIVERS 


SUPERBE ‘emplacement pour monter Théàtres 
Cinéma à Mantes, succès assuré, agence Mantaise 
Mantes, S.-et-0, ° (48-49) 


NN demande 10.000 f, pour ciné, affaire très séri 
O'Éére RC. bur, 110 Pari. FREE 


AIS aux metteurs en scènes : Théâtres de prises 

_ de vues à louer à Asnières, 14 rue de l'Ouest, 
prés de la gare, Décors, accessoires, personnel et 
lumière au mercure. S'adresser pour visiter au 
régisseur de 9 h. à 46 h. (48) 


APRES projecteurs neufs et d'occasion 


à vendre. Blériot, 187, rue du Temaple, Pa- 
ris. (14) 


LE journal “Le Courrier Universel” 11 rue Jean- 
Leclaire, Paris, propose à M.M. les directeurs 

de cinémas d'organiser l'édition de leurs program- 
mes, sur des bases nouvelles et avantageuses. 
! (45-48) 


CINEMATOGRAPHISTES, occupez vos loisirs en 
Danse produits pronos huiles 

£ à es commisions. Huilerie Savonnerie 
de BRETHOUS à Salon (Provence): 


PLACEMENT d'opérateurs, placement … gratuit, 
chaïhon pour cinéma extra-lumineux, Kinogra h 
81, rue Saint-Antoine, de 2 à 7, 180.18) 
CINEMAS, constructions, transformations à forfait 
clés en main. Renseig. gratuits VELLU arch. 
spécial, 1140, bd Clichy, Paris. (47) 
RE ———  — 


ACHAT & VENTE DE FONDS 


\ VENDRE : cinéma banlieue en exploit. 400 pl. en 
fautenils, 4 js. par semaine, petit loyer, bail 10 

ans. Prix 45.000 frs. à 

9 Cinémas en° baraquements démontables, 400 et 

800 pl. prêts à remonter dans pays dévastés, visibles 

montés, rens, contre timb. ; M. Paul, 89, avenue 
Beaustjour, Le-Parc-St-Maur, Seine, { 


= 
| 
4 


2 000 places, grande ville, gros bénéfices, bail 
E à volonté, à véndre pour cause maladie 
il faut disposer 150,000 fr. comptant, écrire Hector- 
Louis au bureau du journal. (48) 


DER PS TP EEE ge 
OMMANTAIRE disposant 95.000 fr, cherche com- 
manditaire mêmé somme pour achat cinéma. 

écrire E. H. Bureau du Journal, (48) 


VASE TRE SR RER RE AN TEE 
ACHÈTERAI Cinéma seul dans ville du Centre 
6 à 10.000 hab, écrire H.M, au Courrier. (47-48) 


PARA A RIRE EEE EPL RS 
pour vendre ou pour acheter Cinémas, Paris et 

Province, s'adresser en toute confiance au 
Monileur des Cinemas, 89 bis. rue de Châteaudun 
Paris, Central U2-82. (46) 
S' VOUS désirez acheter un Cinéma faites 

une série de petites annonces dans Le 
Courrier à 1 fr. la ligne. Il n'existe -pas de 
moyen plus sûr et plus économique. ) 


a — 
Le Gérant : Charles LE FRAPER. 


IMPRIMERIB DU CEN 
58, rue Grenéta. — Téléph. : 
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A RÉPONSE 


TRE A 
Central 66-84 


JON DIPPETT Productions _ Lu | 


Vente de Fins hobbies 


AVEC DROITS D'EXCLUSIVITÉ POUR : 


France 2 Belgique 2 Suisse 


DRAMES 
_ COMÉDIES 
PLEIN AIR 
INDUSTRIE | 
DESSINS ANIMÉS | 


RUE LA FAVYETTE 
Téléphone : LOUVRE 39-60 


S es — bis 


A D Un nn Ut Pier ST ST IQxe | 


"BRIFCO" 


La Mclleure Pellicule vierge Négative et Positive | 


Un 7: ransport important vient d'arriver. 
Dm 
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